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LEUXIEME PARTIE

UNE NUIT D'ANGOISSE

CHAPITRE |

UNE NUIT D'ANGOISHE

—o—

(Suite)

—La voilà ! dit Sans-Pouces ;
(c'est celle que je cherchais pour

embrasser. De par le grand
diable ‘elle est cent fois plus jo-

1] lie qu'elle ne m'avait paru tout
d'abord !

Mademoisolle de Mérévi!lo
entenduit ces paroles et Frémis-

Ingpecteur,| sait de tont ses membres. Mais
Daniel les avaient entendues
aussi, et su main cherchait dans
l'obscurité un sabre que le Gros
Normand uvait laissé tombereu
roulant sous la table.
Sans-Pouces hésilait, et une

crainte secrûts importunait son
esprit.
—Bah"! dit-il enfin, où serait

le mal de dérober un baiser ?
«| D'ailleurs personne ne pont me

voir.
Il se pencha vers Maria et

acheva d'écarter lo bandeau qui
lui cachait nne partie du viea-
e Mais an premier contact

La

1%] 6: 36 "Kin bury 4.55115 35| de Ie main du seélérat, In joone
u. 50 Floddr 8.10) fille (ressaillit d'horreur et pous

4017.00 ucine 8.20 |1050 i pergant.
2,007.10]  Valeonrs 8.071030] "® WB CTL BW
2.20] 7.26

|

Lawrenceville 7.66 [1v.10/, Prompt comme le pensée,
20017. 80 p Nort Blukley 78 HE] Daniel se dressa ; queemebril

3.00) 7.55 [ExetmanVillage 7.25] 9-40 )a dans l'air et s'abbattit sur
3.50) 8. 00 Eastman June.| 7.90] 8.30 Sans-Pouces, dont le saux re-

jaillit eu loin et qui tomba.
Cependant In difficulté qu'é-

¢| prouvait Daniel À se mouvoir
avec ses jambes liées avait em-

péché que la blessure fut bien

| profonde : l'arme avait glissé

eur Ja têto du brigand. Celui-ci

ne tarda pas à 46 relever. fout

sanglanl. sur sus genoux, et il

easaya de s'emparer du sabre

ue tenait encore Ladrange.
Sur.-mécan, Mnttà ’ \ "au

"1" Te l'uttèrent l'un contre l'au

Bateman, £.Q tre avec des chances égales. Ile

; v'étaient pris corps à corps, et

CENTHRALVERMONT chacun d’e:ix cherchait à mal.
triser les monveiaent de son ad-
vorsaire.

s’en disputer les fronçous inu-

tiles. Ils se voulaient l'un sur

l'autre avec une rage surhumai-

ne sans prononcer une parole.

Mademoisulls de Méréville, ur

| pros avoir poussé quelques cris

de terreur, s'étalt évanonie.

CHAPITRE 11
 

LE ROUGE-D'AUNFAU
e

Des scènes plus affreuses eu-
core se passaient au château du
Breuil. Mais avant de les T1
conter, nous devons remonter
jusqu'au moment où la bande
s'érsit trouvée réunie à la fer
me de Bernard.
Pendant le sac del'habitation

les cavaliers attendaient devant
la porte principale de la ferme
le retour de leurs compagnons.
Deus hommes revêtue de grand
manteaux de gendarmes, sorti-
rent de la cour où régnait alors
un effroysble désordre. L'un
d'eux, qui était l® colporteur
François, fut accueilli avec un
mélange de respect et de crain-
te ; l'anfre qu'on reconuaissait
facilement pour l'aouteron le
Borgne-de-louy,avec une fami
Harité joyeuse
Frauçois n'evait plus son air

modeste et nouflraut, son ton
bonhomme et doucerenx ; ve
pendantil puraisanit se ressen-
fir encore de sa chute récente ot
uand i! rejoiwuit les brigands

 

3
ACME, , q -

il dit d'une voix brève :
—Qu'on m'amène un cheval !

je ne saurais marcher,
Un des prétendus gendarmes

s'empressa d'offrir sa mouture
qui fut acceptée. 

(forme.

Le sabre avait été|je fus réduite à

brisé et ils ne songesiont pas

à

|

Le cavalier
mit pied à terre nlla couper les! Soit, je f rai € ;
traits des chevaux qui élaient* Pit, je Prai cela pour ti,

nitelés à lu carriole, dans la cour
el reviut bientôt monté sur un
des gros percherons du fermier
Bernard. Quant à François il
ne se hâtu pou de se mette en
selle ot il dit séchoment au Bor-
gue de Jouy qui plaisautait aves
ses camarades :
—Âe-tu bien exécuté mes or-

dres ?
+ —Oui, meg Morbleu ! je suis
aussi intéressé que vous duaus
cette affaire. On "ious a vu ce
soir À la ferme et si les choses
venuient à touraer mal Où s'en
pr:ndrait d'abord à nous.

—C'est bien, je m'en rapporte
À loi, le Borgne. Co n'est pas
sans raison que l'on we suruotn-
me le général Finfin. Mais
pourquoi le Ionge-d'Anneun
et les autres perdent-ils le
temps dans ce taudia ?

Et ilavait fait enteudre cot
appel impérieux qui était venu
couper court au pillagè de lu

 

La Grôlee sortit d'un groupe
voisin et s’approcha du Ini.

—Meg,dit-elle à voix busse
il faut que je vous parle. Vou
lez-vous m'entondre ?

Le colporteur frappa du pied
avec colère
—Je n'ai pus lo temps, dit-il ;

va-t'en au diuble !
—François reprit-elle en ac.

ventuant see paroles, François
de Mortugue, ne reconnais-(u
pas Fanchette Bernard ? Il est
Vrai pourauivil-elle avec un gé-
missemautqu’elle est bion chau
géo, puisque son père et su My
re ne lu reconnaissent plus.
Aucune émotion ne se refléta

sur les traits du colporteur, et
il ne répondit pas. Cependant
il prit la Gréléu par Is main et
lu conduisit un peu À l'écart.
Là, il la regardu quelques ins-
tants i la clarté de lu lune.
—Ma foi, c'est possible, dit-il

en sucouaut la tête ; mais Fan-
chette était jolis et tu ne lest
gnère toi.

Il semble qu'une douleur
nouvelle vint déchirer le cœur
de ls mendiante.
—François, dit-elle en plou-

rant, est-ce nitsi que tu ma re-

çois après une si Tongue nbsen-
ea, quand tous mes mulheurs,
toutes nes fautes sont ton ou-
vruge ? Je to voyais les jours
du marché quandj'allais ssule à
la ville vendre lus produits de
la ferme. ‘Pa étuis beau, ploin
d'adresse, tu purinis bien ; jo ne
sus pas te résister et jo conson-
tis à l'épouser ; mais tu guittus
le pays subitement, et nul ne
put me dire ce que tu étais de-
venu. Ju demeurai donc sou-
lu , exposée à lu colère de ma fa-
wilie. Mon père me chussa, et|”

la mmendicité.
Depuis ec temps,j'ai suhi toutes
les hontes. Uno cruclle main
die m'ayant enlevé ily u trois
ans le pou de beauté qui mo
restait. ju suis inéconnuissable
pour tous ceux qui m'ont vue
dundes temps plus heureux.La
vie vagabonde à laquelle je suis
réduite m’u fait rencontrer des
gens de ta bande, et j'ai Cté for-
cée de m'ussocier à eux ; cepen-
dant leurs crimes ne m'inspi-
rent quo de l'horreur, et depuis
longtemps j'eusse refusé leurs
odieux secours si je n'avais re
trouvé duns leur chef l’homme
ue j'ai fant aimé, l'homme
ont l’aifection eût pu balancer
pour moi tous les autres biens
de ce monde !

Les snnglots lui coupèrent la
parolu François l’écoutait froi-
dement.
—Allons, reprit-il, les Iarmos

m'ennuient, et je suis pressé
Que me veux-tu ?
—Eh! bien ! François, reprit

le Grêlée en s'essuyantles yeux
ne suis-tu pas que mon père et
ma mère habilent maintenant
cetto ferme ?
—Bah ! vraiment ? Comment

le saurais-je ? Avant aujourd'hui
je ne les avais jamais vus. Ce
pendant,ve soir, leur nomqu’on
avait prononcé devant mor m'a
vait frappé.
—Quoi qu’il en soit, je l'en

conjure. François, donne des or-
dres pour qu'on nu leur fosse
saucun mal ; jo te demande cette

rice, au nom de tout ce que
Vai woufiert !
—Bon ! pourquoi ue pas mal-

mener un peu ces parents jmbé-
ciles qui onété si rudes à ton
égard t

-- Me m'ont chasgéo tout à
l'heure encozu, quand j'implo-
tuis leur pitiéet cependant
jete supplie, François, de les
éparguer.

  

 
dès le premiers moment, je ue

 

Funchet'o ; jo les ménage
Pouryu que le soin de notre sit
reté ne nous oblige pus À nouns
montrer sévères. Mais ons’est
arrangé pour que es cas neguis
se 50 présenter aujourd'huf Aie
donc l'esprit tranquille, le vieux
et lu vieille n'ont rien & crain-
dre. Ah! pur exemple, ne tn
vise pas do demander la resti-
fution de co qu'on lour a onle-
vé ; car autant voudrait essayer
de retirer un os à un chign har-
gueux que d’arracher À nos
geus un objet dont ile se sont
emparés.

 

 

—La Grêlés accueillit avec
jois l'assurance que la vi> de
son pè.cetde sn mère serait
respectée.

Elle reprit :
—Ondit quo le fermier va

te suivre au château st je comp-
tesur ta promesse. Mais ma

mére rsts là garrottée dans la
maison, et es tu cer, Fron
gois. que tes hoir…ua ne Ls mal-
(ruiteront pas ?
—Si l'un d'eux s'aviasit de la

molest r plus que no l'exigent
les besoius du service... Mais
fais mieux, ajoula-t il brusque-
ment; veilles-y toi-même. lEn-
tre à la ferme, ot si quelque
chose ne va pas, préviens-moi.
La Grêlés accepta la propo-

rition de François uvec empres-
sement ; elle concevnit déjà le
plau qu'elle devait tenter de
réaliser plas tard. François lui
donna le mot d'ovdre,alin qu'el-
le pit aller et venir librement
parmi les voleurs,
—Tu le vois, poursuivit-il

d’un air de magnanimité rail-
leuse, je suis hun enfant avec
toi ; mais 11 ne faut pas être
trop méchant envers une au
cienne connaissance. Copen-
dant, coutinua-t-il avec dureté
si tu vous trahissnis.
Te truhir, François ! répli-

que la Grêlée.Crois-tu que zela
me sois possible ? Je te l'ai dit

m’associerai jeinais aux crimes
que tes gens et toi vous com-
mettez chaque jour ; et pour.
tant je vous suis, je m'expose à
être traitée comme votre com-
plice. Ah ! François, François !
tu ne compronds done pas com-
me sont forts les liens qui w'n-
uissent encore À toi ?
L'immense dévoûment que,

révélaient ces paroles ne pou-
vait être compris. Le col-
porteur se mit à rire avec Fatui-

—Çu flatte, co que tu dis là,
Fanvheito, repril-il ;

toutefois, jé t'eugage à ne par-
ler ni trop haut ni trop souvent
de cetto uncienne histoire, ot ne
dis pas que nous sommes ma:
riés, puree que Rose Bignon est
bien julouse de toi et il ne fait
pas bon de l'avoir pour ennu-
mie. Mois c'est assez,sois bou-
us lille, sers nous fidèlement, et
je te protègerai. Tu parierus
à Jacques de Pithiviers. |»
maitre des mioches, pour quil
so charge de ton enfant : al lui
apprendra l'état et lui four
nira lus moyens de se rendre
utile un jour. Allous! voici
les autres qui sortent  Bon-
soir ! je te reverrai après l'expé-
dition.

T1 rejoignit ses gens et s'em-
pressa de monter à cheval ; ton
te In bande so wit en marche
aussitôt.
La Grêlée les regards s’éloi-

gner.
—Monfils ! murmura t-elle,

lo sien ........ car c'est le sien.
quoique je n'aie pus vouln lu
lui dire, voilà cs que je crai-
mais! Ils ne l'auront pas‘

ils en feraient un acélérat com-

 

  

 

 

dle 808 traits fait surnommer fa-
milidroment la Beau François

ferme, tous à cheval, formaient
l'arrière-garde avuo le potit Bor
gne-de Jouy: qui trottinail à
pied,l'oreille attentive et l'œil
wu guet.

Les Rouge d’Auncan. quo
nous avons soutontent entrevu
jusqu'ici, et dont la terrible cé-
lébrité dovrit égalor, sinon pus-
ser plus turd celle du Boau-

ans enviroa, de taille moyenne
d'apparence faible ot chétive,
Il devait sun suruon de Rouge
soit à ses longs chevoux roux
qu’il portait noués en yveus,
soit aux nombreuses rousseurs
do son teint. It avait lu visage
long et tuuigro ; ses joues €
taiont vreusos, Une vicatr'ce,
qui semblit provenir d'un
voupdo sabre, Ini pronuit de-
puis le coin da lu bouche jus
qu'à l'œil droit, qué rtart onflam
mé el ploursit sans cesse, Mal-
gré cette ligure repoussaute, le
Rouge d'Aynoau munifestait ua
goût extraordinaire pour In pu-
rute. ll aimait le linge fin, lus
riches vôtements, les bijoux :
plusieurs foin on l'avail vu ve-
wir en hubit de velours, avec
dus boucles de diamant à avr
jurretières et son chaperu, de
mander |hospitu'ité chez les
puysans de Bonus et dy l'Ur-
léns ais, Eu ce momont il étuit
vata de l'uniforme du lieuto-
nunt de gondarmerie, otil pa-
vaïseni: trim lier, des épauletles
ot des torsades d'argent appar-
tenunt an grade qu'il avait u-
surpé.

 

Or, le Rouge d'Anneau, hubi-
ont caussuret conunu-
init davonsombre ot

morore; il ue prenuit aucune
part à lu conversation qui ve-
nait de s'établir entre lo Boon,
François ot le Horgne ; il affer-
tait même de us pas les enten-
dre, et il ne sortuit par interval
le de su taciturnité que pour
gourmander son cheval qui bnt-
tuit dans l'obscurité contre lus
inégalités du chemin.
Le Borgue-de-Jouy cs-ayait

du mettre le chet en garde con-
tre la Gréléo, qui,disait-il, avait
montré dos velléités du trahir
la bande.
—I suit, interromnpit lo

Boau-Frunçois ; jv connais colle
femme, ut je suis plus sar delle
quo de toi, général Finfin mal-
gré le mouvement que tu le
donnes pour prouver ton zèle
et ta fidélité, Mais si tu ne
marchais pas droit, jo t'on ferais
ropentir !
Quoique ces paroles fussent

ditus sans cclère, lu Borgne res-
ta consterné ot h'oss pag répon-
dre. Le chof se tourna vers lone
taciturae compagnon.
—Eh bien ! et toi le Rouge-

d'Anueau, ajouta t-il aveu bonne
humeur, as-tu done joté ta lan-
gue aux chiens ? Qu'est ce qui
te prend cosoir ? Hsteco que
tu nous boudos ?
—Moi ? non, réplique le Iton-

ge d'un air bourru, ju wai rien.
—Tu us quelque chose, mille

tonnerre!
- Ehbien! j'ai. j'ai que ce

métier m'unitute.
—Quel métier ?
—Le nôtre, pardieu ! Buitre

  nicati

 

 

 

cheval, par te froid ou par le

ment de repos complot ne dor-
mir que d'un œil, souffrir son.
vent de lu fniai, de lu soif, de la  

moeux! Jamais, jamais Je
préférerais l'étouffer sur won!
«ein!

Elle réfléchit un moment.
—Oui, c'est cela, reprit-elle

enfin ; je vais d'abord essayer
de délivrer ma mère. Je le puis
sans trahir François l'eul-être
ma mère me permettiu-t-elle de
l'embrasser avant mon départ,
et alors je m'enirai & loin avec
men enfant qu'ils ne pourront
plus nous retrouver!
On sait comment ce projet

échous, par suite do l’horrau
qu'ingpirait à la fermière ln
complicité apparente de Fan-
chatte aveu los bandits,
Cependant la troupe s'uvan-

gait en silence vers lo chateau
du Breuil. En téê‘e marchaient
une douzaine d'homme vêtue

ardes ns'ionaux et armés
de fusils ; au milieu d'eux se
trouvait le pauvre Bernard.
les mains atltachées derrière le
dosel lu tête couverte d'un voi
le épais. Veuaient eusuite les
cavaliers, qui prenaieut grand
soin de conduire leurs montn-
res sur le gazou touflu dont le
chemiu était bordé.de peur que
le bruit des pas ne trahit de

fatigue ; c'est à n’y pus tenir.
Et puis, continua le Rougo-

reur, toujours des scènes de

tes, des tortures, du sang...

w'est insupportable ; et je
drais être inort moi-même.

mes de doulrur st de remords

guons

Borgnu disait en ricanant :

ges! 
u couteau En loin leur approch». François

   
ju colporteur, que la régularité

vt le Rouge-d'Annenu, l'officier
ui avait donné dus ordres à la

François lut-même, était alors
un jeune homme de vingt deux

lo pays nuit et jour, à pied où à

chaud ; t'avoir jamais un mo.

d'Auneau avec an accent d'hor-

rimerie de Waterloo, PROPRIETAIRE,

 

fu

  
rez uu invincible dégoût ; ja
10 méprise moi-iuôme de vivre
on votre compagnio- lleutdus
moments où j'éprouve dus ton
tutions du vous dénoncer tous
vue dénonçant moi-même,
après je m'étranglorais dans la
prison eu je mempoisosuvrais
aveu du vort-de-gris.

Lo Borgho-du-louy n'osait
souffler ; suuis le Beau-François
dit d'une voix sourde ot wenn.
punto :
—Sijo te croyais capubl
Il s'intorrompit psr nu éclat

de rire.
—Allous, poursuivit-il sree

gaité, voilà, le Rouge, que jo
duviens aussi tou que lui. Tu
us pourtant toujours niusi
quand ta u's pas la tête moutes
o. quand los choses nu mar-
chent pas i ta guise. Mais jo
tai vue ula Lusvgue, vb ju suis

qu'il Faut pouser du ces bouux
suitimonts ld. Dans l'occasion,
tu es lu meillonr travailleur de
lu bande vf tu vus suns doute
nous lo prouver vileuru colle
wt, Voux-tu que je le dise
d'où viunt cut acces du mauvai-

 

le soulior tu blusse,
—Je n'ai pus d'autre sujet

d'humour, réplique le Ruuge-
d'Aunenu, que lo dégoût de la
viv qu nous wenons.
— i'n en us Un autre, reprit le

Bean Frangois avec nutorité.
Notre expédition actuulle cat ré-
solu depuis longtemps déjà ;
le bourgeois qui habite le châ-
touu du Breuil est un vivil avu-
re iwmensement riche, ohlo-
ul nous comptons trouver des
tus d'or et d'argout. ot lo rap
port du Borgne-du-Jouy me cou-
Wrmeduusces capérancesQuaud
ou u décidé que l’ou atlaquerait
colle habitation, j'étais occupé
d'une autre afluire qui pouvait»
mu retenir plusieurs jours, el
naturellement c'était à toi, meu
second, do commander ici en
nou ulsonce. Mais voilà que
tout à coup, ju tombe des nues
pour diriger cotts importante
uxpédituuu que duvait tu faire
benucoup d'honneur sux your
du nos gens, ot n'usant me dou-
ner au diable parce que tu mu
suis peu endurant, tu jure cou-
tro lu métior. N'est-ce pas cols ?

Lu Rouge d'Anneaupuruissait
interdit.
—Mug,  balbutist- il, vous

vous troimpez,ju vous ussure,
—Ne mous pus, j'ai deviné

juste, Mais Écoute: ju ne puis
ui nu voux t'enlover la direc-
tion de cette nffuire. Je vione
du voyager à grandes journées
avec nu balle sur le dos : on ar-
tivant daus ce pays, jui ou lu
auttiss du me juter du Luut d'un
escalier ot de me fondre le frout.
Il résulte de cuci que ju ne suis
pus bien vigoureux, ot vérita-

No. 23,

En ce moment on était arri-
véà l'extrémité de l'avenus
Los vavaliers mirent pled à ter
Te, et les chevaux Furent atta
chés ang arbres, Commo les
malfaiteurs rogardaient d'an
Wir consterné ln grille solide et
Jvs hautes murailles qui défen-
duient les approches du cha
teau, le Borguo de-Touy leur
indiqua Je sentier qui longeait
l'encointe et qui se distinguuit
eu blaucheur au milieu des té-
nübros. [lu atteiguirent bien-
tôt la petite porte, entrée ordi-
tuire des habitants da Breuil ;
mais ile n'en étaient guère plus
avancés, car cetle porte avait
In force d'une porte de prison.

le Rouge-d'Auncau s'uppre
cha du formier Bervard, à qui
ses gardiens lui avaient fait
faire halte ot Ini ôta son ban-

—Evouts l'ami, dit-il, nous
pouvions to lusr ut nous t's
vons épurgné ; nons ue sommes
pus uussi méchants que sous en
avons air. Muis je ne donne-
ruis pus deux liurds de (a poau

(loan

se huneur, moi ? j'ai duviné vù si tu n’obéis ponctuellument à
ve quo je vais to commander.

; Lspauvre Bernard, à domi suf
le qué, raçn-dait autour de lui
aspirsut avec eflort l’uir Frais ot
vivifiant de la nuit.
—Quo voulez-vous de woi ?

demauda-t-il.
—Riendo fort simple, reprit

le Itonge-d’Aunean Nous som-
mus 1ci devant is château de
Breuil, et nous allous sonner à
la porte. Uvmme on n'ouvrirs
pas sans savoir qui se présente
à pareille heure, tu répondras
pour nous. Tu voix est con-
uuv ; ob ue su défiors pas de
toi, Tu dirus que tu as des cho-
vs importantes à communi.
quer sur le champ à ton maître
tu iusisteras pour entrer, et l'ou
uu pourrs retusèr du t'admettre
daus lu muison. Bi tu réussis,
on te ramèners chez toi ; dans
le cas contraire, tu 66 mort.

Et Bernard sentit la points
d’uu poignard appuyée contre
oapoitriue. Copendant ‘eo brave
homme ne se troubla pau.
—Ah ! ah ! dit-il froidement,

v'ust done pour cela que vous
m'avez conduit wi 7 Ci ait
ras ln peine. Quoique je n'sie
pas à me louvr de mou maître,
je nu consoutirai jamais à le
trahir, dussiez-vous me couper
en morceau !

Le brigand rugit de colère,
—Tu veux ine tonir tôte! dit-

il un jurant. Ni tu me connais-
saiv…Songes-tu que nous
pouvons égorger tous ceux que
nous touons là-bas à ta forme
ot mettre cuxuito le fou au bâ-
timent ?

Cette menace parut Gmouvoir

   blement j'ui toutes les peines du
monde à Me maintenir sus cu
maudit chuval. |Russure-toi
dune ; tu us conduit lu barque
jusqu'ici, tu lu couduiras encore
et tu ln ménorus à bion. Pour
moi,ju nv vontentorui cotto lois
de surveiller nus hommes et de
w'ussurer que chacun remplit
sum devoir ; mnisesul tu donne-
rus dus ordres, et l'expédition
terminée, soul tu um auras lu
gluiru.

Le Rouge d Auueutt se taisait
Connuisennt de longue dute la
profonde  umnbition de sou
chef, il cherchait ln cause de
vettu coudusceudunce qui lui
sounblait muguaniine ; il ne sou-
gouit pus qu'ells pouvait être
un eflut de cette habileté même
qui [ui iuspirait do la défiance.
—Beau-lrangois, domanda-t

il onlin d uns voix Lremblante
dn joie, pouriiez-vous vraiment
renoncer pour ce soir Ÿ
—Eh ! oui, j'y renonce, lou violence, dus vols el des assassi-

unts,loujours des cris, dos plain-

 

l’artout du sang! Colte vie h ;
vou-|son argent doit être caché ; il

Le Bouge versait d'ubondan-
tes luruses, non pus hypocrites,
mais réolles, brûlantes ; des lur-

Cet accès du eensibilité, 1n-
concevable de la part d'un tel
personnuge et dans un pareil
moment, ne parut uullement
surprendre les deux compa-

Le Keau François haus
sales épaules tandis que le

—le Rouge-d'Auueau, s’Iu-
quiéter de semblables ladai-

-—"'ui, reprit le Rouge d’Au-
neau avec une véhémence gui
tenait du délire, tues trap là-
che pour jouerdu pistolet ou

revanche,
quand les pauvre diubles sont
imorlsou mourauts, tu Viens ro
der à l'entour. Tiens, poursui-
vit-il aveu frénéaie,toi et les vo

; quins de lu sorte, vous m’inspi-

défiant que tu es. Nous ullons
voit comment tu l'en tirorus.
Undit que le vieux Ludrange
est Un ludre du première force ;

tu luuden délier In fungue de
l’avare, Cu cera nue excellente
occasion de maugréer contrls
métier ab du faire dus phrases
sentimentales.
—Nome rappelez pus cola,

Meg, reprit lu Rouge-d'Ancau
uvec coutusion ; il y u des mo.
ments où je suis ivre quoique
je n'aiv pus bu, Vous seres
content dé moi, vous verrez !
continua-b-il en s'animant. Ah"
le bourguvis ust un svare ! C'est
lu pire espèce des gens à qui
ous uvons affaire ; mais je le
mettrai à lu raison. Oui, purle
diuble ! je I'y mettre, je vous
le garantis.
—Bh: eh ! voilà lu Rouge qui

commence a se monter, dit

un sourire de triomphe;

vet effroyablo jeu de mots. le
Bean-Fraugois a demi voix avec

—Alozs il va faire chaud paur
ls bourgevis ! ujouts le Borgne- .
de-Jouy en riaut le premier de ~
la signification qu'il attachait a

Dornard beaucoup plus quo Is
p.emidre, Bon avcent n'avait
plus ls même assurance quand
il reprit :
—Caserait de lu méchanceté

nutils, Pourquoi punir tent
innocents pour ls faute que

j'aurais seul commise ? Mais je
suis entre vos mi 1s, et je sup-
portorai tout plutôt que de fai-
6 co quo vous me demandez.
— dh ! cost ainai ? veprit: lo

Rouge.d’Auncun en levant son
poignard.

   

—Assez, laisse-le, dit quel-

qu'un derrière lui. Puisqu’il
eutsi obatiné, essayons de l'au-..
tre moyen, J‘ui dansl'idée que
nouns rénssirons mieux.

Le Rouge-d-Aunean u‘obélt
qu'avec uue extrême répugnan-

ce ; cepundant il remit lui-mê-
me su fermier le bandeau qu'il

sers bru:alomcn*, e: il vint tirer
le cordon de ls sonnette.
Un ne répondit pus ; seule-

ment les groudoments du chion

garde, qui réduit dans la tour,
devinrent des aboiements pré-
cipités et bientôt des harle-
ments furieux.

A Continue

d'aiété guêtio de ls brunchite vf de ‘
athe pas le LINIMENT DE MI
NARD.
Lot 5.1. BP. E. Mug A. Lavisosros,

J'ai étô gubrie d'une sévére atte-
ue de rhumatiqme par le LINIMENT
E MINARL,

Muluune Bay Junx Maper.

J'ai été guéri d’ me sévère entorse à Ja,

Bridgewater, Josue Wrsacur, jutube par le LIN(MENT DE MINARD. |
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x l'on reçoit sur! Une auire motion de non
odina er renee de; confiancedevrait être présentée, g e tonte tion libérale sous Je »| gée à l'endI con ition € à perl des hier soir, par M. MeCarthy. avec eux dus graves affaires de: Mercler, aveu l'administration a été trousla récolte au Manitoba sont ny . . la province. conservatrice actuelle, of faisunt hrA ive quentcing hours | pa on lo théâtre du sinistre

|

à ‘
plus satisfaisants. le nombre ; Ln même adresse fut lue en | voir combion celle-ci Lomporte|, hb Arrive dient , i

|

Tog par Jo thédlee petui| 45%: €0 Giisant creiiser sa cave a troy.
d'acres ensemencés est de beau- GRAN DE REUN JON (anglais par le secrétaire de l'Ag |sur l'autre. En dépit de la ino- moins le quart à sis heures moins| Tous répondirent àl'appelet ape un sable csélangé de grovi ou

urces mparant {'admil lam
     ? commença  à été égor-jque débla: drale, le sacretme: imème où lecadavre

|

terrain pour relever les morts etles

|

265 enfants, dont11 peltesduouy avail pas de blessé s, on léléphonait à tons les BT petits garçons, set
ars, médecins de Lévis de se rendre auf — MN artel, chapelier, rue Cases

 

   

 
 

2 . i” . vingt (ny avait perst nue ci pni-he ès, i aie Pa ! ier et de
coup plus considérable que celui (sociation, M. H. B. Speer. notonie qu il peut y avoir dans

|

has, ? Pros ou demidienro après, île étaient au-| paillettes ayant le rillant de l'or,
; ; . : a on : . rs, jo $310 i i-

1

di i
de l'an dernier, et àla date pré- DES ÉLECTEURS pl ;, L'honoruble promior ministre. les chiflres, M. Savaria sut se G'esticile moment examiner nt haada1 leur prodi cheqedemishu eu avt

Mn t COMTE DIE WOLFE duns sn réponse à cette adrosse,

|

faire écouter attentivement, dujeu sdécal les actes du mari, ; “oiei la licle au les indiquent ordi ement is qu'el-sente les apparences ont raremen Aran EE TH parla du comté de Woife, de ln commoncement à la fin de son| Dans ses réponses aux questions|

=

Voici Ja liste, aussi exacte que aurifère dans le voisinage. (ain
été aussi bonnes. A certains en- |provinee de Québec, du le putr'o; discours yu lui ont ête posées lorsqu'il n'é- garages tuées i je

|

La cité de Ste Hyacinthe serait
droits le blé était épié le premier| L'actu el populaire député du jhver cette franchise, cet accent M. Rioux, député de Témis-|l#it pas sons serment il n'a pas dit - C1Buau, curé de elle

  

 

 

   
 

 

        
     

 

         

 

; oa dl ite sur l'or ?
; A iti A | Hh OE vai | » dla déclaré que jamais ; con '

ramp juillet, et on rapporte que presque] Wolle à Ju Législature proviu- patriotique et cette fière &lo- conata, dit wil ne bonvait abe ! Lo Ryd. LJ. N. Mercier, vicaire], 709 Banonce qu'une assemblg
JOURNAL DE WATERLOUAa, a JuJ iule, M. I. A. Chivoy ! u prix [quence quw'en lui connaît, Àprès sez udinirer les cantons du l'Est alles ote de à Richmond. ” des propriétaires de fromageries, ainroxux «x 1882. pars , la louable habitude “de rénnir/&voir remercié, on terme cha. quil :

 

sitait pour lu première! vil vis mièr Charles Bédard, commis de mat. [Li Que des agents pour la vente duleureux, les organisateurs de fois. Sus Vemarques sur l'agri-|qni dés

nes d'avance sur celle de l'année
le Richmond, frère du repris beurre et du fromage devra avoir liey
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; ti Cine : ; : ne À i i
cad) de chin semsine, 1894. On dit que la condition des |) purs del'été, pour les on (cette lête splendide, il rendit un culture ef sur ve qu’ont faitles

|

chant un jour ot (qu’il

à

jeté sa à votant dus comté de Richmond 3 tneeared,I i Le butcultivateur, en général, est meil-T{etenir des affaires publiques, ‘tribut d'hommuges bion mérité | deux gouvernements, celui de resur be bard dulit, par ta décla- PllPedard et Richard L|TOYENS à prendre pour former _
Imprimé et probà Waterloo, Que duneNeure qu'elle n'étaitil ya douzelC'ust le pique-nique onnuel OÙ di puté de Wolfe, M.J. Québec et celui d'Ouawa, pour Ë on de AotiredGL it leds Perkins, de Richmond, le premier dicat du district pour la vente du rr
a phtisse du Journalevin de Young mois, Si la récolte de l'année'de Association conservatries) A. Chivoyne, | sméliorer Ja position de | ubi da! 1 mers, Dianal- mécanicien, el te secoii, chauffanr

|

‘© €! du fromage, comme il ent existe
et Fuster, FAR 4 arrives aturité sans accir

|

AWcom | Disons, tout de suite, que tous tant des vunpagnes en Jucili- 1% urouer sur le I iui causa cette épou.

|

depuis longtemps dans la province
LaSociete d'imprimerie de Waterloo. peut arriver «maturité pans ac Catte année, cette fete neu ceux qui ont prin la parole après , tant surtout l’exportation du |ust allé à \ vantable eatastroph d'Ontario et comme il en a été étabj

dent, Jes cultivateurs du Maritoba lieu le 3 juillet, à Bishop'sCruy-|le premier ministre ont égale- beurrmet du fromage, furont|; Monsieur Cogan, aussi de Rich- Micrpiérementà Cowanswille, Niue
SNEME: jet du Nord-Ouest vont se trouver| ivi dusts le vantou de Duds- ment ful l'éloge de l'uctif et marquées au coin du plus mod panic de Bedford,

ABONNEMENTS qe & n ; i ; ; " Muie J. B. Cayer, de Danville —-Mardi dernier une dizaine d'

‘ania et Etats-Unis, Lan dans une prospérité enviable, well, l'un des plus baux du Populaire représentant du com-, pur patriotisme. inement qu’il John Ü'Fa ce) ES ffants se Hivraient à un dangereux
Cons te ha inte, unt vomté de Woke, of elle a êté'té de Wolle à la législature lo-, Tous auruient nimé entendre sb quais venu le eo k "4 deGapelton, | musement sur la voie du Cond «

vance,

on

50 mn de - —. - rehaussre par ln présence de vale. L'un d'eux, lo député des ls député de Wolfe; mais comme |* bil le re H st iin sys Sitoharocrete aa près de St-Hyacinthe, Cet amuse
papiVo putecant do trois ministres, les honorables Deux-Mortugnes, à dit que M. lil we laisait tard, M. Chicoyne tion Fe M: 1° *iexis Viaueuf, de Ja même parois.

|

Ent consistait À passer et à repasser
Pa tubonnemeut est pour 6 init a LA SITUATION MM. Tuillon, Flynn et Hnekett, Chicoyneétait probablement le se horni remercier fous ceux à qu ire Hos.

|

58. ! en avant d'une locomotive qui, partiePre Ces distingaés personnages dépulé le plus travaillant qu'il ‘qui avaient contribué, de quel: ne | Yelle Patenaude, tants de Mile [92 12 837, ¥en venait de leur côte,  
  

Un ne pourra discontinner l'abonne |
IDONt #Btie «voir JAyÉ loux lux Krrérhgos.
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Loa ; . ov agnls de eut à QuébeAprès d'assez lougs relards nl accompagnés de ML Irut i dvi : .Ay! Sy | , député des Leux- l'honorable M. Flynn, est d'avis[belle Fête. Que é A :
lu majorité den ministreseu at ontagne CNdE ne M. opin déploie tant! L'associntion conservatrice de

|

ment de vo Parmi les blessés, au nombred'u Tolle |opBerger i para de sa vie 50
enfin vonueà ln ii Troio-Riciores, Suvari, dé- tv zelo enfaveur du aes consti-| Wolfe profits de ce pi ue-nigue [Das deri ve rentanne, su tronvent le Ivd. [Li et Yentratua sur unparcours on
qu'il n'y ait,von Jossibilite puté de Shelford Tons, dépu-jluants, qu'il sait si bien soceu- [aunuel pour faire Fe ution de pi atelle couchée ? qu wnsimsoepos vons deux arpents, Le neo

Insertion wulabquentes... b " . aetna i pomédinirive en [té de lémiscountu, et de M; per de leurs intérête et plaider ve olliciers. Cette élection, Vois pre 6 avant vote|fés, Mme Francis Fontaine, de Sue.
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Arrête la locomotive aussi Prompie.
Toutes réclaies weront payèon 5 cental faveur des vatholiques du Mu- Chicoyne, qui lit udimirable-|feur cause qu'il finit toujours|qui s'est Fuite aussitôt quelala?" ! Marie d'Ely, et MmeOctave Bisson- metquePr eleva Ienfany

os ligne, nitoba ment bivi les honneurs de son

|

par obtenir ln part du lion |toulese fut retirée, à donnéle i uette, de St-Joseph d’Ely. sont horribles et ed - Les blessures
Naissances Voici la déclaration qui n été |comté. dans la distribution du patronu-| résultat suivant: Médurd Lu-| la 9 juillet 1895 sera une date ver l'espoir de sa n Pet conse.

(Gratis pou . oh W dein Ne (lu ie| Ledirecteur du Jotvuxai ne ge public. Heureux les élec-[neau, Mam Nord. président :

|

dans 4 bieu lugubre pour le ane ver de petit irapeus
Toutesancti tranaitaine dovru dire faite, modi, a Neto) Yo Ey LO partagenit, avec un furs qui mt un lel représen-|N. l, Tanguay, Weedon, vice |san ous comment De- Sherbrooke, et son di- Lawrenceyreigré à grépour les annon ie Bowelletang Pass certain nombre d'autres invités, Tant; el uprés avoir été témoin | président, ot} Houchard, Gurth-|tmers est 5 la niison, Eu|Bhe évêque, Mgr. Larocque, russen-

; eb wngministre,

|

quo maniore, au sucvis de celle de réponse, Variu et ménagère du Rvd M Ni. |C'ett le jeune Omer, âgé de 6 ans, le- (col, curd do Ble Marie Ely, ded. A. Chicoine, menuisier, qui
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! in 5 py , —MM. Hormi
ces à lung terme, ; l'honneur «' reg. de Ja considération et du re [by, sécrétaire entrant, ilo pas couru veus la suaplusesouseu will ont abldepa Soot.
Toutes lmpresfion de ivees, brochures,

|

LT : ministres. C'était lu premiére

|

pret dont los habitants de Wol- ‘Le prochain pique-nique au|"éuihre où he cum | due le ciel en Jefaicata dans notre localite, une nouvelle Pp
Dee “Je désire déclurer ane le fois qu'il lut arrivait d'être où [fe entourent leur député, nous ra lien aGarthhy, sur lus bords it ot vers un meuble Toutes nos sympathies sont ac-

|

dustrie, celle du lournage de divers

prix modérés. gouvernement a étudie la ré-[contnet nassi étroit nv Io chef Pouvons ajouter : Menreux le] du luc Aylmer. ent à Lire un Groin, el est resté aig. |0I%e5 & cen que cette catastro-|Petits articles en bois tei que poignées
Aue: Blanc da toute sorte pour hom:

|

pouse de ln législulure do Ma- du gonvernement ut ses voll. teprésentant qué n de tels élec oo si, le dosflour Moi, durant une| Plie est ventreplonger dansle deuil. frange oy rouleaux À pâte, ele,
émanegrofiere serene talus un “remedi nl order” du gues, el ous sommes heureux teurs ; minute où des Ensuite, il s'est — : nouvenumoanene Ben bu
Toutes communications doivent ire HT 1804, el abréyd dai de dire que cos quelques houray |Maisi= discours de Le Mystere journé i ducôte oppusé à lt Hd niscrtdobar win, M. Beauche.

ndresséos au vorstions solgnetses, 1 est art" |d'intitnes relations les ont gran-1 l'honorable chel du gouverue- : FG se Lansait 1 porte de oe peter pétiee en Les personnes qui désirerai
JOURNAL DE WATERLOO, [YE lu conclusion euivante lai beaucoup dans notre vie ment, qui vante lu loyauté des de Saint-Henri chantre dans lignelte he cadavre devepéter qe it renduila blir Quelqu'autr indusnnva à J, A. CHAGNON, “Quoiqu'il Praisse ÿ avoir diver- Nous y avons appris qe ces Canadius-lrançuis, et lus liber- EE Demers à du sang-Troid, bea.
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il avail tout À coup décidé de ne [Yon'age d'acheter l'ancien moulin Beg
Diroctourtéérant,

|

Bence dopinion sur le sens ex | pul joignent anne intel: tés dout nous jouissons, libertés} Nyavons dia 5 ,     coup « Sil est lo] ps ¥aller. chemin les conditions avantageuses
menelr

il
a fe Acton Valemine, il a une Rvd, M. Brassard, de SL-Etien- îte ville d'oitl presque Suelo [oe de Bolton, qui se trouvait sur le enapetite tle d'Acton Vale vient.train qu pine, Iutelle Jus audacieux deixoande an desAprès 25 aninutes de délibéral ment Fri "horreur de la ca. Ha] 2
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eux 6B-ares 2a mbites de délibér, que tastrophe mi resta un instant dx Samedi soir, Je 25 juin, versassassinée le [comme privé de sentiment. Mais dans leJardin duprete des paDior, etque les preuves |bientôl il parconrat le thedtre du caire, le Rvd M 5 od re. Levià
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désastre, donnant l'absolution aux ! collarSTL € ML Tab.
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[Bet de lu réponse en question ligenve supérieure, uox grande {lus grandes que celles dont} nat horrible de MureWaterloo. Q 1 gouvernement croit qu'elle [habileté duns les nffuires, un Jouil n'importe quelle aure co-y mers,née Mresol êlte interprêtés comm

|

ol wont pour Des intérèts Josie de l'Angleterre, y IaJuin des“ ' **[élonnant quelque espoir d’un |des habitants do selle province

,

l'arlant des progres faits par Montréal,JOURNAL Di VATERLW reglement amicaldo la ques eu une attubilité qui permet aux In colonisation et l'agriculture, oat-— [tion des écoles de Manion, plus humes de les approcher, |l'orateur rappelle les porvicus Uy du conpalle. Ou1895 busé sur une action possible du)Les ot leur sul [eomsidérables

|

rendus pur lo lye épons Detners vivaient dgouvernement el de lu législa-

  
  
  

      

   

  
  

       

 

  

tlimois -
vat dit que

 

    

  
  

 

se a  
de
ouslances sont de nan

  

 =   

 

    
  

  

 

   

 

    

 

     
  

    
    

arriverent à la Junction de gouvernement à vus doux IMpos grand accord ot ta pl aE a «

|

Monrants et prodiguaut des conso. | Pé Sicard, du collège de Sorel, ep vi.
L'Echo des Bois-Francs, publié| ‘Pide Manitoba, el le go Vrer-|Dodswell-vers 1 hrs du matin, Portantes branches de T'ndmi he an La i : - ne prenDosners cou "

|

Intious aux rods ud mo site au presbytère, sortiremt mais ne
rho des Sus Francs, P nement fédéral west ubsolu- |), y fureul roucoutrés par lou: Wistration. N'iln'a pas été fait! lé el ' s mers a de suitefété arrêté of le Ryd. M, Desrosiers a la jam. [Viren rien. Lo

3 Arthabaskaville, vient d'agran-[uent pus disposé à prendre vue] putorités ci viques du canton.‘ davantage c'est qu'os n’en avait; heur “| rausféré

à

la prison de Montréal, |Hgauche et le bras drost fractirés yfadi Jes coquins tevinrent, ais
dir son format. Nos félicitations [action qui puisse être interpre. Dus voilures élaient Ji nlten-!Pus les moyens. Si ou n’u pu Bh uch 2hefolicwil o ba | pour y attend 3. "et à part cela il souffre de lésions Le arinduneSaraibretde a pos
À ce vaillant lutteur. téu comme prévonant ou em-|dunt los visiteurs pour Joy con donner à, tons coux quiont de pres ‘ algré fui, parce que sa _— . aBraves, IL va probable- intimé l'ordrede se. tetirer ds iraeJE péchaut nne conclusion wussi| duire i nue mino d or qu'un M, mune, cust qu'on s'est trouvé

|

Frs ntpass ne parie de rent en mone
  

- us
; ; à opt 0 dù à le j i Ht Le

Le Messager de Lewiston, Mai- désiralle. Rodrigue exploite sur un mo-|dans la position du pauvre père ta wuit - Te. rible Catastrophe Mie Fontaine.deeihe A1 Mercredi soir troisième attaque. Le
voir soin du bebe mu

  

 

  

  

      

   
  

Per ; jè| “Le gouvernement a aussi|deste pied La température

|

de famille qui ne peut établir de, il voulait rester à À a Tous les blessés ont été transpur| YICHe et M, Sicard veilisient encore
ne, à distribué, la Semaine derniè- considéré lex dillicultés à ren l'était mage lique. ot H vampa- [lots ses enfants on une wbme afide Ini perme 13 i 2 A tén & PHOtokDiny de Lovis POF

|

dans deux parties différentes de la
re, un joli numéro-souvenir àlcontior d'une ln prépuration € lune si belle Yue celts promenu- | MI Quoique lu somme de l anssi mis la police s ' morts dont

2

prêtres, ot une | maison, M. Dulilly,‘eacore armé de5 nant de trentaine de blesgés

 

l'occasion du centième anniversai- [le perfectionnement d'u6 16-100 à tuvers le canton fut $75,000 suit déjà votée pour les ¢ dun cen nt dere dela fondation de la ville où il |gislulion sur une question aussi une ble jouissanve. fins de Incolonisation, il espère femmequilu ar fu los ae. - ise public. compliquée durant les deruid-| En arrivant i In gare nous

|

UNG nutes année cet octroi rue sucule | aera] Vw des plus terribles accidentsw res hares de la session. i é que bel |Ponrra être porté à un chiffre pedis Jours |dechemius de fer qui soient encoreL'Honorable W. B, lves, mini.. son (LYlons remarqué quelquesbe lus élevé L monté sur s dans la province de Québec
Co Jadi Le godvernement 9, en “ON los inscriplions Nous Fins

|

Ins € uve. à trois heures, mardi ma-tre du commerce, que In maladie |séquenvo, dôcidé de ne pus dis- agréablement surpris de voir: Le Pr à

  
 

-——__ ;
sa carabine, leur intima de nouveausna0008 DB PARTOUT l'ordre de seretirer, mais ils dirent
que celte fois jrs allaient enirer, et en
même temps ils enfonçaicni une ou.verlure du soubausement.

‘Trois fuis M. Dutilly estaya de dé

  

M. le curé d'Estman nousprie d'ofe
frir ses plus sincères remerciements à
toutes les personnes charitables qui
ont concouru, de quelque manière

   

  

 

  

il,
«late Forme, enor reconunande à ‘con, et aurait f

     

 

  
   

   
  

 

de lam  eu lieu

 

  
   

  

 

   

 

: ; rel : r lu voie dé Gr Tronc, à charger sa carabine, mais elle pe r-
retient chez lui, à Sherbrooke, de- [euter une législation remédis-| qu'il y avait de ces inscriptions |cNX qui l'écoutuient du restor|; lions éshonné I ne s Rod, pri . ! Paretyepruuraftdea lit pas. Commeles voleurs avaieni
puis trois ou quatre semaines, |trice durant lu présente session tout le leug de In route, sur Jes [éltachés au sol. Ou cherche ; planer

le

moindre!” Voici quelque " saisi son arme par Le canon, il la leurdétails que nots|vouement admirable a produit la joliebien trop, de nos jours, à obte- poux éploré de Le mali einpruntons a la Presse :  

 

” icali sea ole

|

le ;
abandonna, et s’emy l'un tisonni

prend un peu de mieux. Cet Une communication sera en clôtures, sur les arbres, mn
3 para d'un tisonnier    

          

 

 

somme de 6502.15, Avec l'expres- i i

\ i i i ce ; .
. rh terminé en for " .

£ bi : dira dans] Voyée immédiatement au gou |gurtout sur ln façade des maj-[Wir soit une place dans les bu- “Cr sion de notre reconnaissance nous ça dans le oedardqui akon
onorable monsier partira dans) yerarment de Manitoba, fee sous. C'éluient des motto! Fx publics, soit de l'emploi], phe épos puvons leur donner l'assurance que

|

& tomba et v'éloigna en ne lamentan,

quelques jours pour un voyage en sujet, duns Je but de constater ceux-ci: “Vive ln Pao] In manufacture. Il termine aurait po rommettre ce crin matin, leu regardera comme fait à Jui mème de vicaire saisit alors l'autre par à
Angleterre, dans l'intérêt de sa|si le gonvernement vst_ disposé Bienvenue à nos visi-/8N disinl que dans les extrêmes Me    oroner McMahon comm du Grand Tronfe War arrangetont UT =

|

jaye “Îonneur à l'Agricul- limites du nes ressources le gou- angie- ra raisonnablement satisfaisant pure” “Soyous-unis," el autres

|

Yornomont uel fuvorisers [yest termiTout en offrant nos sincéres re-| pour Jn minorité de ln broviieé \vemblubles, funtot en unglais|trujor = l'agrienlture et la co-
merciements au trois ou quatre [8018 qu'il soit né ras de fui ltantôt vn français. loniaation. Wo M. Flynu priti it tenir

le|

FO HIRE AUX PONVOITE SUputes:

|

La visito do Tu amine d'or, qui! lhovorahle M. Flyabonnés qui nous ont fait tenir Je mont fédéral. Uno session du 4e tronvu dans au pati Tren, ensuite la parole. 117 parla demontant de leurs arrérages, nous présent parlement serconve \gnrln pente d'une monta que, [05 richesses forestières, des re-avons le regret de leur dire queces

|

quée Four pus plus tard quele excita à un haut point Finteret

|

Venus qu'elles donnaient sousdivers abonnementsn'ont pas for-| premier jeudi du janvier pro- do tous. Les travaux d'exploi- ‘le régimes Mercier et de veuxmé une somme suffisante pour |Chuin; si nlors Jegouvernüment tation sont encore bien primi “les rapportent aujourd hui.Loi de Manitobn manque de faire |Lifs ; cependant onà déjà trou- ;

11

fit voir les im.nenses ressour- y de Bent d 820nous permittee de nous Joindre à un arrangement satisfaisant vie ass “i Vor pour pustilier les Ces Je nous possédons duns| peuvent se porter les soupçons. 8 J slevins avant + $20.00 pour voire bazar,
nos confrères du journalisme dans éd griefs de I; . ! ; : forêts et nos mines : il € D'abord, en dépit des lémoigna-|pris ane voie d'évilement, ue Hynet

our remédivr aux griefs de la] espérances sntrelie nos forêts et nos mines : il en , ! ë
. . x pour re 5 pen

|

ESbérances qu'on entretient sur, : de Mme13, mn, de sa fille elf Québec, H—La voie ferrée du Mer l'E
la magnifique excursion qu'ils font minorité, le gouvernement f6-|}u richosse du filon dont ro- fit voir les recettes allant sans A ,

de

si » Mgr l'Ev

cequ’elles ont fait pour son temple. [barbe et essiya de le tirer par l'ouver
venant de divers , Les personnes suivantes ont été les laure. C'est Jon que sonFvévs le long de Laligue, € Poe su tirage: Delle Lélis |tenta de le poignarder, et il y eat ré--|ré en deux convois spéciaux descen 8250ad harnais valant |ussis'ils n'eussent étésenti peès l'un2.00 ; M. Gilbert Fortin, harnais del'autre. Le poigeard enua Junie

ment vis-d vis le Cœur mais divin
heureusement, et la pointe alla sortir
deux poucesplus loin. Le vicairene
Jâcha pas prie, mais le brigand, qui
avait échappé son arme, donna un
coup de poing dans la figure de M.
Duuilly qui tomba privé de sentiment.
M, Sicard arrivait alors, et les voleurs
s'enfuirent. M. le curé Boivis étaite absent chaque fois que les voleurs sc

que de St-Hyacinthe a ad- [nt montrés,

 

santé, À faire   mimulieuse emul
ée vend rs
eanisitoirequil pros tant ue ul
demander an jury de|déient vers Québec, en route pour

diet, ; corner dit] Ste Anne de | La caver valant 817.00; M. JO. Bouchard,
possible d'entrete- stttionnail à Tarchand, un magnifique cadre du

que cetle fonune s'était Rond pendant que l’antre Bin ; i Brassar | curé de Stdone elle t à nne demic-heure de dis. Ethene de Bolton, et ancien missiontroi. [Paire d’Eastmun. ;
| Au nombredes anglais qui méritent

Allu dé [POVE reconnaissance, nous’ devonssi-
i pas un on des individus sor qui © train, le premier [Rvaler M, Alfred Willard qui a fait

   
  

 

        

      

 

 

         

  

  

 
 

     

  

 

   

ages, il
   

      

  

    

   

; sai à i sui + re de 12 ans, il

|

Grand Trone à te nuit Ie ministre i : M. Dutiliy ent tout à fait i

cette semaine au lac Saint-Jean et dérai sera prêt, à ln prochaine! viennent pépites que l'on Cesse grossissunt, resatles qu'il " a té| Uéâtre d'une éponvantable cata,

|

TPEedi dernier, dani la caibé- suites de sareesà abl

dep

au Sagnenay. session du parlement, qui sora] oi apres le lavage de lu eslère voir arriver, l'an pro- cure, le matin. |Trophe, qui acon vie à un | rt
mo vonvoqués counno susdit, à pré Lorre chain, & un million de piustres voisi, dont {grand nombre de personnes, Cetlo  

   

 

Les aspirants à la pratique du seuter of pousser Asa couclu-[ 1e là les honorables ministres Que dire de l'éloge du chefdroit ont été plus heureux aux ex- [siontelle législation rte leur suite ullèrent jeter un 4a Flee ment. | re vé- |î : j (lera une juste mesure de répa-| rapide coup-d'al sur les à . rilablement sans peur ct sana qui oname Yo . . LC de coup-tb atl sur Jes Hnpors MN 1 =ee qui se sont terminés mardi ration [relief] à la dite minurité Cables varrières de pierre à‘ Feproches,fait par l'honorable [turntqu'à ceux de l'hiver dernier. Sur baséo sur le jugement du Cou- “ha ui as Jos | à M. Iackot! ? Personne nage (IM i41 admis à l’e | 1 sail Priva e “remedial order | AX Alnst que sur es fours a it voulu perdre vilable |*##, taquelle donnait ta por
amen oral un seul [acil Privé et le *remediul order”|nanx de la compagnie Domi- T6it voulu perdre une syilable; . , Le d'entrée ordinaire de Dene

a échoue. Au nombre des heu-[du 21 mars 1895. Cost In po ujon, à Lime Ridge : puis tous de ces éloquentes paroles. Le toutes

  wa celui de De.| Catastrophe s'est produite ce natin
, le propriétaire de lit maison

|

ver: 30, & Craigs Road, Lu
immédiate. 5 l'ouest de Chiu-

des ouvriers » Deux convois äpéciaux por-
ms Le Cour tant un grand nombre de pèlerins

de Sherbrooke, Windsor Mills, et
des locali i allant
À ste

  

  

  

   

 

    
  

    

  

 

    

  

    
  

“ ar + personnes areux sctrouvent MM. A, J, Er litique du gouvernoment. descendirent à l'hotel Peabody; lrésident du vonseil rappela |, misérable quise x introduit |à dix minutes de Lenest Leonard, de Sweetsburg, fils] Iâtous-nous de dire que los|ui les atleudait wn vxcelton(!SUssi, en termes sympathiques

|

chez Demers pour commettre son |prettier convoi qui se compusait
, sburg, fils

  
4 ‘ . i “nei ai crinie

o
ù

aura 0 . le huit chars dout un chardortoi

; ; : vinee goûter. et brillants, lu mémaire de tous crime ou avratent du entendre du |* Le rs hr »
de M. J. F, Leonard, protonotaire Corotde Juprovincede &. Avant le repas, lo maire de les homm-s courageux qui ont

|

bruit ou des appels au seconrs. Ou tt ar à ; la Station doutM. Jos. Ernest Tétralt, d'Ac- sie A. I Caron = les honora- l'endroit, M.M. Willaed pré- défrichés vos lwaux cantons ot nv ni entendu. nde permettre

à

laton-Vale, Nos félicitations à ces bles MM. Angers el Ouimet—|senta une adresse de bienvenne|*rtent celle An premier colon

|,

Vous avez avssi, dit le coroner, [motive de renouv
   

 

  
   

 

   
   

 

      

 

   

j ici Pom SL : le timoiguage de Maw Nantel, ta |d'eau. Quelque ls
jeunes diciples de Thémis tious ne parlons pss do l'honv [uux distingués visiteurs. MM tleDudsroll + fils de oyj-| Planchisseuse, qui arrive pour La| Vantre convo Toute vir— sable M Ives, puisquil ost ro-

|

Tallow, Flynn ot Wackett y re

|

3 tens, lls do cul fog

ng

pape aus trouver, |lesse, Dès que proche fut

 

     
   

Tout en remerciant nos bien-|lenu à Sherbrooke par la roula-|poudirent Par quelques paroles tivateur el wu « vateur lui-mé- comme di divet n'a pus en occasion do|h ureuses. Apres avoir fait] We ne pouvait fair autrementveillants colloborateur qui nous manifoster son vpiion—hâtons[houneur aux bonus cho-es| ue parler agriculture à l'as-envoient des nouvelles des diver. nous do dire quo nos représeu |dont les tables ctaient conve vablée de l'écontait. Il rap-|teses localités, nous leur rappelons tants ont fortement protesté[les, où se dirigea vers le bocage | Pol les efforts faits par le gou-de nouveau que pour qu'elles |vontre cuite nouvelle concession [Gillwrt où une foule de ptus de ven] mepour faire lrogressoient insérées dans le journal du jilu gouvernement fuite à l'into-[1,500 personnes «tait ! atdemele ut honors La defunte

a

eto assommé avant J lu chue fut toreible. Le charjeudi, leurs notes doivent nous|léreuve el au fanatisme. Ou afnie, Co 4 l'art agricole el sut intéres.| COLE Morte, car ity à où épanehe- luttoi etles brols hrsui fe pr.5 oo |anno sé quills avaiont même] los distingués visiteurs in. | We Part agric J su tuent de saug sur la lôte, cadatentel gui tient,comme lesparvenir le plus tard, le mardisoir tous as leurs porlefouillos [reut accueillis aux vivats en- ter grandement l'auditoire par|  4tælle été égorgée avant d'être sotres d'ailleurs, boudés de pèle-Le matreredi soir la matière à être mais cotte nouvelle n°5 pus en-(housiastes de lu fonleet aux ner 88 feuparques pleines de sons |: te? ali des bles ius, Ture hoinlbutésde oy que olimprimée est À peu Pris toute [coreété confirme vents harmonieux de a hnfaro | PRs. le populaire député

|

sores

A

fa gor LS Ontousos los. locomoti ed second Ever dé
composée, et nous ne pouvon.| Chose certaine, c'est que ban- [de W eon que nous edmes le dotipope.to|oi teurs sontines à dite que |Faylla aussi, et fat tenversde auplus que résumerles nouvelles es

|

di, lorsquecette déclaration fut (plaisir d'entendre, à plusieurs P

 

Atude,le linge et l'eau

|

Annouce, on s aire les si.
Buaux qui n'ont pas été

tuée de bonne heure | sans doute, car croyant
libre, il vatr engi

d'y it qu'une chose qui puisse |e vilesse et donna avec un fracasire voir le contraire, c'est Jo|éponvau able sur l'arrière du pre
nage femmes Bergeron, inter convoi,

        

    
 

      

 

  

   

 

      
       

   

vé
p
o
u
r
l’
an
no
nc
e
d
e
C
L
E
M
E
N
T

F
R
E
R
E
S
,

m
a
r
c
h
a
n
d
s
-
t
a
i
l
l
e
u
r
s
,

q
u
i

pa
ra
it
ra

la
s
e
m
a
i
n
e

  

 

 

vu 6]g- [Wind vous coupez la gorge une [Côté de la ligne,plus important faite en chambre, lu plupart des[teprises, qaus le cours de l'a-{rel, parlu avec une ! rande élor Horse n sa ane resuillit| Les autres chars quine sont pasporiantes. siéges des députés calholiquus|pris midi, sues, Co à mécensité, pourles vec une griundo force, dévaillés out éprouvé cependant
—

 

  

 

! | ;you ; de celle province, de même que/ On avail construit, sous Les, inbitita duCuda,Àquelque IL y aeu au contesToujours la même la Liberté, les fantenils des trois miuistros|lrais ombrages du bois, uno lur- in 5qu'ils appartionnent J, ent vanon
; igri i vais ot vi Lars be

do

v ETS . ver ju s I
la Semaine Religieuse de Mont- |cunadiens - français étaient vi 5 estrade orné de perdure de he vasoublior ]n régle d'or qui vs lo cœur batail mal ou a} d'entre ellos ont Élé feesanisréal avait annoncé une guérison

|

des, @t sur un vote qui dut peris,|Bradorolles aux contours ation EU qu'on ne fasse pas aux an- |Dateait pas du lou quelques-unes ont été légèrement
miraculeuse obtenue par l'interces. || Gonverttement wu ohteun ales, do doviews et de fours, res cv qu'on ne voudrait pas De deus choses l'une: ou le |blessees. Must plus Facile d'ima-sion de St-Donat. La feuille anticlé

|

9""40 majorité de cit, H.Du- [1 vand los honorable ministre) ET ou fût fuit à nous mêmes

|

meurtrier était connude la défun

|

giner que de décrire la scène d'hur-mat. La feuille anticlé pout, député de Bagot, votant [uClus autres invités, ainsi que (Winous fü ; A lie, ouil lui était inconnu, Un teur que présentait alors le (héÂiresicale de Ste.Scholastique tourne la avee l'opposition. Ls notables dy comté y eurent | MM, ; Normand, député dé inconnu qui serait entré 4 bay de la ci lrophe, el la confusionchose en ridicule ct, bien entendu,| 4 la stance da inardi, I'llon. [pris place, M. John Chiunpous, roisRivières. ot 1 i Wolf am sondans un but inconvenant qui y a régné pendant quelquesrefuse d'y croire, C'est dans For.

|

M. Laurier vrut l'avension hon- président de l'associntion con. Hé de Richmond & ©
dre, de pour préseater une motion, s«rvatrice Int, um

JRE Tait pas en besoin d'égargurta instant
Ottawa out aussi fuit des remare

Dans le même numéro, sous le de non-confiauce, L'hon. M.juom des électeurs de toutle

 

vejailhsse

|

quelques flomurages et les person
tend i prow. [Nes qui étaient à bord. ont été silea ot ¢.] violemment secoudes que plusieurs   

 

   

r
e
s
e
r

 

 

 

  
        

   

   

  

   
 

 

   
  

mme après Favoirassommee, afln | Les dens côtés de la voie dtlientques fort à propos. échapper à aucuneponrsuite. Lordès de débris sons lesqqua s on
Comme la majorité de Pas={ si vu houvae conde la défou- nit quelques unes des victimes

   

 

   

C
e
t
e
s
p
a
c
e

es
t 

  

  i

*

: oo Fostor donna des explivations [comté, nue adresse romplio des uni “ te était entre dans lo mème but, il, Faisant des efforts itouis pour so ®it ame, Je même journal gue air Hector Langevin el M plus beaux sontiments de vor plie LunduTanianeot coptaite qu’elle aurait eu peur, ! dégager. De tous côtés,on entendait =

a tout un Jong paragraphe d'insa-

|

Dupont, un nom ds In députa-{dialité, de tespeut et de recon- de Di wh M. Nava: qu'elle anrait erie | les voisms que les cris el les gémissoments des mi
nités et d’injares à l'adresse du {tion canadienne - française, dé[naissance à l'égard des hommes -*9 as OoShel 1 de par. vient entendu. i jhinssés, Les omplayés des deny aRvd. M. Desjardins, vicaire. slarèrent satisfaisantes. Ilwon(éminents qui uvnient daigné Fidéputé de Nhellord, de pa A quel Moment préchc'utelle convois et quelques voyageurs se =

3 Jardins, vicaire, Lu ; PN à i A ler en auglois, Malgré ve déan ota tude ¥ ; partèrent en louls hâle ai secours
Ft ce journal est | de M, |stivi que ls motiont Laurier fut |lnissovli leurs importantes ocune sn dette non bra. dane pan lo jour telle ad oo bre ©cst Lorganc de M, rejetée par un vote di 72 pour |pations pour venir pussor uel: vantage noire député

5

ou ji Est-ce divant le jour ? elle a dû 08, es aLaurier dans le comté des Deux. {111 contre, soit $V de majo-iques heures an milion d'enx, NONEN pus moins un fort din- étre tuée au moment on personne Un service de sanvelage ful
Montagnes ul . ] prendre connnissance de leurs [COUrs sur les finances de la pro-|autre que le meurtrier n'était dans promptement ovanise, et prudun| =  | 



 
 

PENDANT PLUS DE CINQUANTE ANS

Caruast de Mun WiksLow &

Jeb Jus willivos de mères
mpemployé pur des willl em

ur Ja dents de leurs « vante ho

  
  
   

      
wile ctiereher Bi :i Situ

Wi
Calmant de vin \ is don

‘des entaut-. JI wlan 0

Ulpanvre pet ui muutire,

Comples sur lui, mères, 11 ny vous rom

BIE pnt Inanbée, rgle las
a inlantina, guirlt ler coli-

waot aloneit fu poucives et

ve allanation, eb dunn duton

wie l'énergie À tont le »ytème. Le

ete LENDER de Mine Winnie pon?

Sieh anit” unt ugrénuly an godt, et ent

l'une des vagesFvmmes ol

Jus capables dos Stats.
4 ceuts In bouteille,
dus dens ot la

pe des "SL
Lan)

PELERIN AGE

u pèlerivage à Ste Anne de

or in par le Rvd

P.M. A. Hogue, curé de Sweots-

huey. surs lieu les T, Bot 9

aout 1845. F1 me fern par le

Vermont C tral et les Comtés

Unis jeusqu'à Sorel, et _euxnite

par lo butean “I rois-Bivières,

le départ se fers daus l'uprès-

midi de mercredi, el le retour

w'effvetuer dans l'avant midi

de vendredi, de sorte que ‘es

pèlerins gagnero:t wue jour

née Un partira de Waterloo

por le train môlé, vers 2 hrs.

A TRAVERSLA VILLE
—UNE LAUUNE DUNT ON A

BEAUCOUP BEHOIN. REMPLIK.—

LaCie d'Assurance sur la vie

da Canada la Sun émet wainte-

pant dus polices pour des mon-

{ants variant de $20,00000&

42501, Aucun examen médi-

es) west requis lorsqu'il s'agit

dv somines de$300et audessous.

Pour plus de détails et les prix

s'adresser au bureau de la com-

paguie à Sherbrooke.

—Une assemblée des contri-

vasbles oli ines pour élire

trois commissaires d'écoles en

remplacement du Rvd J, L.

Beauregard et de MM Dr. Phos

lan et A Perras, dout le terme

d'ofive est expiré est convoquée

ur lundi, le 16 juil'et courant

fais heures A. M.

&F Voici le temps oii il faudra

renouveler le papier de vos maisons.

Avaet d'aller ailleurs venez voir

l'insense assortiment de tapisseries

qu'il y « dla Librairie du JOUR-

Sap. Les prix sontjustes.

—M.l'abbé Chy. Sivard, de

Sorel, était eu visite au preuby-

tère ces jours-dernier man-

che, à la mouse, il a hil une

très belle instruction sur l’a-

mogr de Dien.

…On annonce un pèlerinage

à la Bonne Ste-Aune, da cette

partis des Cuntons de l'Est,

pour les 7, 8 et août prochain.

MM, P. J. 8. Peltier, notaire,

dEly,et J. F. Leonard, proto-

notaire, de Swreetaburg, étaient

en ville ces jours derniers.
M.et Mme Ovila Poirier, de

‘Montréal, sont en visite à la
unsison paternelle.

M. F.8 Côté, vogsgeur de la
maison Hudon & Cie, de Mont-

tés), est en ville.

Lien Minard g1érit le rhume,
oto,
—M. Jos. Fortin, cult: vateur

de le banlieue. n été victime

d'un bien triste accident, mar-
disoir. Ii revenait de Falford
sais sur une lourda charge de
pleuches loraqu'il tomba de #1

voiture et les roues lui pased
tent sur les jambes. Nes che-

veux continuèrent de march-r.
et on le trouva quelque temps
sprès. se tordaut de douleur. Il
avait une jambe fra.turée.

—Mume Chs, Thibault est par-
tie pour un assez long voyage
Montréal et au Côteau dn Lac.
M.P. Hobert est allé faire

une promenade d'une _guinzai-
ne dejours aus Etats Unis.

Si VOUS ETES FAIBLE
ET Sans VIGUEUR

Vin de QuininedeCampbell
C'est Le grand sensède contre Le déblitté.

Préparé senlement par
K. CAMPEELL & GIE, VONTESAL

  

  

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

  
   
  

 

  

—Notra confrirs Parmelede
VAdvertiser, ert parti dimanche
soir pour aller se joindre aux
journalistes des Cautous de
‘Est, dans leur excursion au
Lac Saint-Jean et su Ssgueuay.

~Quoiqu'il ait pla mardi, 4
Farubam, 3 Granby et autres
Places environnantes, nous n'a-
jou eu que du vent à Water-

L'eau se fait rare partout, et|
le réservoir qui aliments l'aque
duc est à peu près vide A ce
Propos, nous ne saurions trop
recommander aux citoyens de
be dépenner d'esu que ce qui
est absolument nécessaire, Jn
d'en avoir en cas d'incandie.

.~Dimanche, sur le soir, on
s'aperçut quel'immense bâtivss
vonuue comms le blos Bou-
“hard élail remplie de fumée
Un fit partout des recherches.
Mais où ne découvrit pas de fon.

qua LE pavaria 8 fait l'ac-
sisition de 1a magnifique pro-
ve de X. Geo. W. Luerenco,
Ta “Easter vonus,"pris de 43.600, Bb Avenue," an

—

- Les Mmaitresses du maison,
qui désirent «voir de beaux ap-
partements suns qu'il leur en
coûte cher, viennent chercher
leurs tapisseries et leurs ri-

«|desux à la Librairie du Joun-
NAL

—I! nous {sit plairir de lers-
ler lire nos journaux, m
grâce qu'on ne ponsse pas l‘in-
ievrétion jusqu'à les emporter

sans nous en parler. C'est un
abus intolérable daus un bu-
reau de rédaction.

 

—La sécheresse qui ss prolon
go commence i couser du dom-
mage.

 

  
Quand elle fut enfant, elle
Quand alle devia pur grande, elle dissit | Jo
Dupuis tous sas oufanis wi ois du Casita,

—Vendredi,M. James O'Brien
coupeur à In maaulacture de
caoutchone de Granby, revenait
de Newport en bycicle quand,
en descendant une vôte rapide,
au pied de la montagne de Bol-
tou, il fut lancé par terre avec
violence. le coup ports sur-
tout àla tête, ot après avoir
laugui jusqu'à lundi. dans un
état inconscient, il rendit le
dernier soupir. Seu dépouilles
mortelles sout passées à Water:
loo mardi eu routs pour Gran-
by. O'Brien laisse une femme
et 5 enfants ea bas Age.

—Au nombre des pèlerins
qui étaient sur le vouvoi qui s
été tamponné A Craig's Road ne
trouvaient les deux filles do M.
Aut. Audet, Greffier de Ia Cour,
et leur cousine, fille de M. Ls
Jetté, Ces deux familles ont
été duns des transes mortelles
jusqu’à hier matin, alors qu'un
télégramme leur a appris que
ces trois personnes étaient sui-
Nes eb sauvés.

—Le fromage à subi une dé-
pression dans le cours de la ne:
maine, et les ventes qui ont été
faitos n'ont réaliné que 74 À
te
Le beurre des crémeries a été

vendu 16je, et celui des laite-
ries des Cantous de l'Est, 150.

"TT HOMMES
soufiraut de maux résal-
lent des excès el du    weforbo TAREDue

da Pror, Hvsest. BEE pour procure be
Prof. Hubert,Botte 835, Montre.
"roule correspondante reçue en contests,

——

NOUVELLES ET FAITADIVERS
 

—Le cratère de PEtoa lance à
nouveau Ju feu, de la fuméu et de
lu lave. Le Vésuve esl aussi en
eruplion et l'on dit qu'il eat, à l’heu-
ve acluëlle, plus dangereux que
PEtaa. La ville de Résinn, pris
de Naple, bâtis sur les ruines
d'Herculanum, est menacée. On
eroit que les villages aux environs
de ces deux volcans sont en danger.

—l'intérienr de VIe de Terre
neuve est ravagé par de terribles
feux de fôret, qui ont tout détruit,
lignes de télégraphe, acieries, st
d'immenses quantilés de bois, sur
une étendus de 200 milles,

—Mgr. Langevin es parti de Win
nipeg pour lu province de Québec.
Uni dit que sonintention est d’orga-
wiser, eu celte province, vue loterie
afin de prélever des fonds pour ai-
der au maintion des écules catholi-
que de Manitoba.

—A Milan (Missoiirij, un nére
naate du wou de George 4 618 lué
par une poteau ju Ini est tombé sur
la tête pendant qu'b gondbait son
ballon, À Wour-gau, daus Je he

aerate, le

plie, en vonlant
uper JIL eh par esl
mb thatde 120 reds
et fatéerast butéraleinent vue le sol

 

  

    

    

oes Etats ola Missouri et du
Kansaa ont êlé pavigs que one

 

à |teuipèle deplais uo die veut teatible,
Le seine uerining,

Plus de 50 personnes out élé
tuées el la récolie rat complétement
détruste à grand nombre d'endroils,

  

—Samedi soir, une petite {Ille de

sept ans, enfant d'un fermier Ju
nom de Currey, de Brantford, Onl,

à voulu se servir de pétrole pour
allumer le poêle, Lefeu a prisà

ses vêtements, et l'enfaut est pole

dansd'horribles/souffrancesquelques
heures après.

—Une jeune femuede vingt-trois
aus, Mme Sermage, habitant rue

d'Auxonne, à Dijon, vient demeltre

au monde quatre filles parfuilement
constitudes eb Louies disposées à vi-

wre, Los trois preniéres sont néos

le 9 juin; la quatriame n’est vonue

su monde que deux jours après,

Quatre filles d la Jou, c'est déjà
bia joli

;

mais ce qui est ple sur-

prepantc'est quo cite mbre fécon-
de, mariée depuis Lrois ans seule-

ment, postède déjà deux garçous

jumeaux et on autre bôbé, soit an

   

 

tout sept enfants.

 

   VE QUEBEC, |
IYAULFE DE LA
W WATERLOU.

Aux habitants de In dite
Municipalité :

AVIS PUBLIC
E* PAR LE PRESENT DUNNE par

le ousrigné Emost F. de Varennes,

secrétaire-trésorier de nlite muni:
cipaliré :
Que Je rôle de jercoption pour l'année

courante pour ln percrprion des cotiea-

tious foites roux lex réglements No. 56
du ci devant village de Waterloo, et nu.

bron 7, 1 el 14 de [x ville de Waterloo,

eat complété et déposé à sou bureau.
Et que tuutes por-ubtes dont lew noms

p paraiveeut comue wujetton nu pales

ment des dites cotisalbious sont requises
de les payer (lens les vingt jou:s qui uuie
vront fa publication des préseuteu, afin

d'éviter des frais, _ ;
Douné ce hinltidine jour «de juillet, mil

huit cent quetre-vingt-quinze.

[Sigué) ERNEST F,de VARENNES,
Becrétaire-Trésorier,

Vraie soplg
ERNEST ¥. de VARENNES,

Secrélutre-Trésorier.

—_-
PROVINCE DE QUEBEX, }

UIETRICT DE BEDFORD,

COUR DE CIRCUIT.
Waterloo, le 8 juillet 1096,

Présent: Aut. Audet, Evr, @, C.C-
No 1672.

Jumeph Alexin Moquin, commerçant, du
vi arEat, dans Je district do

lord,

1FROVINC
vx

VILLE 1

  
  

  
 

  

Demandeurs,
ve

Joseps Molleur, du mêmelieu. forgeron,
Déf ndeur,

ot
Pierre Uvils Dursesult, rellior, du inéme

lieu,
' “Tiers-ur,

Urdre eat donné au défondeur de com-
paraître daus feudunn moi

AUL
J. A. JACQUES,

Avt du Dindr,-20b.

 

PROVINCE DE QUEBEC,
DIRTRICT DE MEDEF: UD,

COCR BETIRCUIT
Dany et pour le comté de Fhettir.l,

No. 2868.
Albert C. Lytle; ste la ville de Waterloa,

dJuus le comté le Ehelloru, ci-devant
cotutietçant et acheteur d Pet, et
Laminin employé de chemin «
far,

  

  

Denundenr,
wn.

Beury F. Vaoghan, chdevant de lu Pu-
rois de Ste Plcatienne, deux le
vomté de Eleifuni, et ialntenaut
wim uit ie In province du Québec, et
résiduot deux quelqu'en des Liuts-
Unis d'Amérique,

Défondec:
1h ent ordunné un défendeur 1e compie

Taltre dune les deux mois.
Watoriue, 4 juillet 1846,

AUDET, G.CC.
C. A. NUTTING, i

Ave. do Ddr,—230.

  

 

 
 

PROVINCE DE QUEBEC,
LLTRICT BE BEDFORD. }

COUR DE CIRCUIT
Vans et pour le comté de Sheffurd.

No, 2967.
Charles Thibault, Fenier, wvocat da lu

ville de Waterloo, dans le comté de
Shettord et distriot de Bedford,

Lemanden:,
LS

Jo-eph Molleur, Corgeron, du canton de
Bolton(partie eat]udans le dit Dintriet
de Bedford, et mmiutenant ubsent de
cette province,

Défondeur,
ol

Pierie Ovile Dunenult, cordonulerel uel-
ter, du village d’Exstiman, dans lo
comté de Brome er district de Bed-
ford

‘TiersSasi.
Tl est ondunné su défend-ur «6 compu-

rafire dunles deux mois,
Wetorloo,10 juiHlet 5895.

ANT. AUDET, G.C.C.
CHS. THIBAULT,

Avt da Dundr.—2b.

JOSEPH DUPAUL
HOTELIER,

Lawrenceville, Q.
—0—

J'ai le plutoir d'anouncer au public que
je viens de faire l'acquisition de l'hôtel
Hudon, et que j'ai l’intention d'en faire
an bitte, de première clue, Tont & été
reuvuyolé, et les voyageurs qui s'arrêter
rent chez uio), teonveront antinfe:
| Bonnes liquenre, bonnas (abloset boun
ete

 

  

  

MENTION- - -
"#100 RECONPEYS®,

On nous mforme que dea dit ijllear
on scrupuleus ont Phabitade de vondre
«les pulettea ou parties de paloiles d’un
alma Inférieur, eh dirant guy cent du vie
ritable

T. & B. Myrtle Navy
1.2 véntable bonne palette est extampée

don lettres *T, & B., on bronze, Lesache-
teurs poux Fondront service on faisant
attention À Is marque de commurce,
quand ils achétenl,

NOTRE NOUVELLE PALETTE

of, & B. Comminarion 14s
fc, 10 et 200la place

ate une estunpe ou Gerblane avec les

fitres °F & B'et est de Le MyMes QUA

LITEque les pie wroaves pal ten à 250
portant "I & Ben bronze.
U v récompenso de Cent Prastres

sera Jonnép Àtonis personne pour infor
sasions à pronger I culpabilité d’une
où plusieurs perronnes, ue le fi
haut mentionnée où de In
ngtre iarque de commerce, de quelque
manière “jte Ce soit.

The Geo EPuckett don Oo Ltd

HAMILTON, Ost,

 

 

 

  

 

HOTEL RACINE L. S. GERVAIS, RACINE, P.Q.

1. BEAUREGARD & PRERE,
PROPRIETAIRES.

Cet hôtel ayant subi de grmndés réjara-
tons,peut être considéré comme nn da
meilleurs des environs.
Les voyapeurs J trouveront toujours «de

Vous Its une table abondante, d'eacete
lentes liqueur et dea clgarea do choix,

Aussi des voitures pour aller à la cam-
pagne.

pari ABPAF à TOUTE HRCRE-

35 war sv la

 

PEPINIERISTE ET
Commerçant d'arbres feuitiers de

: diverses pépinières.

Variétés de p'auts, araroe nl urbuales &
fraite, mistiques et acclipiagés pour crlte

{ partie de In province de Québec!
La sousslgnt a le plaisir d'informer le

public quitadijd, 3 layroncovitle, ime
asses bonne pépintire an'il a I njention
d'agrandir constamment ot qu'il peat
dès mosintengui, fournir Lons les plaots à

t

 

 

  

  

 

JOURN ALDE WATERLOO.

—

NévvikuewentT.—le maire et le
secrétaire-trésorier de ce conteil sont:

    

AR,
PROVINCEDE QUEBLU, |

 

+

Tabuc Empire, conformément aux
termes, conditions et dispositions ci-
dessus.

Dixteuement.-— Le présent règle-
ment sera publié de la manière ordi-
naire el souris À l'approbation des
électeurs ayant droit de voter sur le
dit réglement, ët du lieutenant gou-
verneur de celte province,

MUNICLPASITE DU
VILLAGE DE GRANBY.

Reglement No. 108.
une session générale en vertu

d’un ajournement lu conseil mti-

mopal du viflagy de Grauby, tenue

en l'hôtel de ville, au village de Gran-
ly, vendredi, le VINGT-URIEME| [Signé] 8, H, C, MINER,
jour du mois de juin, mil huit cent Maire,

quatrevingt quinze. conformément aux “ I. A. TOMKINS
dispositions du Gode municipal de ha

province de Québec, à laquelle session

furem présents le maire Miner, et les

eunacillers Payne, Gatien, Laurent,
Barr et Herbert, formant un grorunt
sous la présidence du muire, il à été

ordouné et résolu, par réglement de

ce conseil commesuit :

CONSIDÉRANTque, dans fe but din
duire iu Compagnie de Tabue
Empire (The Empire Tobacco
Companyde Montréal à établir
ses usine of fubrique dans crite
municipalité, lo corporation du
village de tivanby accorde à tu
dite Compugnie de Sabac Empi-
sr vu bonus de dix mille pias.
tres et construira des édifices
pour son usage ; qu'il soit, en
rouséquence, riglé et slatué

comme suit: i

Secrélaite-Trésorier.

{Pour copie conforme]

I. A. TOMKINS,

Seerétaire-Uresorier du conseil
municipal du village de Granby.

  

 

Je,
rier du Conseil municipal du Village
de Granby, certifie par les présentes
que le réglement cidessus est une
vraie copie du Réglement Mo. [U8
Passé par le dit Conseil.

JA TOMKINS,

ScerArdy, da Con, Mun,
du Village de Granby.

————<se

  

PREMIENEMENT, — la corporation
duvillage de Granby donnera à John
Archibald et George H. Archibald,
manulacturiers, des Cité et district de

|

PRUYINCE DE get

 

   Montréal, faisant affair: s sous le nom MUNICIPALITÉ DU

social de “ln Compugnie de Tabac) VILLAGE DE GRANBY.

Empire” [The Empire Tobaero lom- ; .

pany, wn bonus de Dix mille piastees Aux habitants du V illuge

de Granby.

"AVIS PUBLIC
Wabac Empire aussitôt qu'elle aura

Est par les présentes donné par

transpotle son outillage et a place
d'affaires de Montréal a Granby, P.O),

et qu'elle aura commencé les opéra-

tions dans cette localité. A
a moi, J A. TOMKINS, secrélaire-tré-

sorier du conseil municipal du village
on co 4 de Granby, que le dit conseil, à une

die Compagnie »| session générale en vertu d'un ajour-
sur certains terrains © : & pement, tenue à lhôtel-de-ville, au
plan «t livre de renvoi officiels du dit village de Gra dans le dit l'owns-
village de Grauby, comme les lots lhip, VENDR hh LE VINGT-

uméros deux cent cinquante six

|

UNIEME R DE ;

(256). deus ceut cinquante sens 1257}, UNIEN: JUUK DE JUIN dernier,

deux cent cinquamte-huit [258], deux
REGLEMENT No, 108cent cinquante

-

neuf het deux

cent-soixante [260], sis el silués entre ee caille vi

Ju tué Albert cl le bord de la rivière, Accordant 0hans de dix, mille pi-

les dits terrains devant fre acquis par

|

HUES Misses Ja Compagnie
celle corporation des bâtisses d'après du village deGranbipet acorporation

s plans et devis soumis par la dite ei , fr en

bes plans et. de m5 7 À la résolution du dit conseil passée à

une session générale Lenue le deux-Compagnie de Tabac Empire, le tous

jéme jour de juillet courant, une as.aucoût de pas plus de quit ze mille

piastres [$14,000.00]. a sembige publique des électeurs de la
Thos EMENENT.—a dite Compa. [dite municipalité qualifiés à voler, est

gnie de Tabac Empire aura l'usage [par les présentes convoquée et sera
gratis des ites bâtisses aux fius d'y! tenue VENDREDI, le DIX-NEU-
exescer son industrie, pendant le ter VIEME JOUR DE JUILLET con
me de dix ans, À condition que lesjrant, à dix heures de l'avant midi,
affaires de la dite Compagnie de Va |à la salle du conseil à l'hôtel deville,
bac Empire, savoir : ‘a fabrication et dansle dit village, pour les fins d'ap
la vente de labac et de cigares et au-| prouver ou de desapprouver le dit ré
cune autre branche d'affaires qu'elle |glement, et que là et alors un bu.cau

pourra vouloir y ajouter,se continuent [de volation ÿ sëra ouvert pour telle
sans intermption durant le dit espa-

|

fin,
ce de temps dans lezdites bâtisses, et Donné à Granby, ce troisiéine jour
que Ja dite Compagnie de Tabac Em [de juillet mil huit cent quatreving'-

 

   tion construing,

  

  

 

  
   

 

 

 

*| pire paye, en salaires, une somme |quinze,

moyenne de trente cing-mille piastres - ‘

par année, durant Ja dite pdriode de [Signé] J. A. TOMKINS,

dix ans,

Quarniemement.—A la fin du dit
terme de dix ons, les dites bâtisses

et le terrain qu'elles Occuperont,seront
donnéset transportés par acte authen-

tiqueà la dite Compagnie de Tabac
Empire, pourvu qu’elle ait rempli les
cundiliun susdites ; mais dans le cas

où Ja dite Compagnie de Tabac Em-
pire n'aura pas payé, en salaires, la

dite somme de trois cent-cinquante
mille piastres durant le susdit terme
de dix ans, alors la dite Compagnie
de ‘labac Empire deviendra proprié
taire des dits terrains et bâlisses, au
prorata de la sommequ'elle aura payée
en salaires durant la dite période.

CINQUIEMI .—Comme garlic
que la dite industrie sera exploitée
continuellement el sans interruption

durant les dix années susdites, et vu

le bonus de dix mille piastres qui doit
être donné à la dite Compagnie de

‘Tabac Empire, la dite Compagnie de
Tabac Empire hyputhèquera les ma-
chineries et outillage de la dite Com
paguie, la dite hypothèque devant s'é-

teindie d'elle-même, à raisun de mille
piastres annuellement pour chaque
année que la dite Compagnie de Ta.

bac Empire continuera de faire des
affaires et de payer annuellement, en

|

nu.

salaires, au moins dix mille piastresi|
et dans le cas où la dite compagne,

cesserait de faire les dites affaires

comme susdit en aucun lemps avant

l'expiration des dites dix années,la
dite corporation du village de Gran-

by auin Lout de suite le droit de per-
eevair aucune partie de la dite hypo

thèque non encore éteinte, à même le

produit de la vente des dites machine-
ries.

SISIEMEMENT ques pour pourvoir

au paiement du dit bonus et aux fr

de construction des dites LAtisses, le

conseil municipal du village de Gran-

by fera el émettra des débentures de

la dite corporation jusqu'au mm nlant

devingt-cinq mille piastres, payables

À (rente aus de leur date, et portant
intérêt an taux de quatre etdemie pour

centpar ansel le maire et le secrétaire-

trésorier du dit conseil sont par les

présentes autorisés à signer les dites
délentures de ln manière réglée par

ta loi,
SEPTIEMEMENT.— Qu'il sera créé

un fond d'amortissement pour pour
voir au paiement de l'intérêt sur les
dites débentures et de deux pour cent
du montant d'icelles en sus de tel in-
térêt ; et pour cette fin il est par les
présentes ordonné qu'il sera imposé
annuellement une faze de seize cent-
vingl cingpiastres sur des biens réels
imposables de cetle municipalité,
aussi longtemps qu’il en sera besoin,
la dite taxe devant être distribuée et
répartie d'aptès le rûle d'évaluation

Svcrétaire - trésorier du conseil
municipal du village de Granby.

[Pour copie conforme]

J. A. TOMKINS,
Secrétaire-trésorier du conseil

municipal du village de Granby,

CHS VEZINA,
Wn nufacturler de Rouets a

er

Valcourt,Ely,
A toujours un nmin, uu assortimen

varié de corcucite de touts sorte en Loi
de ruse, on noyer unir, 05 draps, ele,ele.
depuis $1.00 où montant.

Vtient toujours un Lou corbilian] at
tous les appareils ruquis pour [ox funé
railles, aux conditions les plus ruisonna-
bles.
Un bon moulin à carder fait au

tie de l'établissement.
Le sousaigné, ne tenaut pluw d'agerts

sur le chenun pour Ja veutede ses rouels,
vould inxlutenaot, à la manufacture, à
meilleur marché que par le passé

CHARLES VEZINA,
Valconet, P.Q.

   

   

   

 

  

 

fachinés à Coudre
DE $18.00 a $45.00,

Vonant de rooevalr un nesortiment du
printemps de Machines à coudre, je puis
offrir à mos pratiques des machines de
cing difforontes compagnies, à des prix
variant de $:8 à 845, toutes nauvre ot ga

antiga. J'ai In célébre Ney Williams
l'étoile qui guide toutse los autres, gear
tie pour diz ann, doux l'usine Taylor;
Jun aussi tp White, lo ro toutes lon
machines à coudre, le mac!
filo qui soit nur le mardi
à'coudre Iarsey, lu plua Loils qui soit
offerte pour le prix ; ls Daisy, une Letlo
machine brax élevés pou Touts
cemachines ont In uavelte eyiindrique
w'enfilant automatiquement Tu
Singer, bonne machine de famil
roirs, cousorelo ¢t volol—avee wir agwor-
times compet de pièces d'ajustement
pour $18. nez À mia salle de tmantte,
n'imparte qu sumedi, ef voyex vous-mé
mes,
Voun pouves voir, en môte temps des

vance de sopt différentes compagnies
Pianos d’uceasion sccoptby en Échange de
nouyeaux.

C. M. HALL,
WATERLOO, PQ.
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ON DEMANDE
 

 

| Un homme actif dans votre district
Pepéaière Fonthillpour représenter là
» 700 vers, Ludu Canada” — plon

  

 

gueur, et perçne de fa mème manière vermauente. Faure y commiss

que les taxes ordinaires. Phomie vont. a Ia demande crois-
sante pour lus fruits, lu sitnation d'agent

HUTIEMENENT.=a dile corpora: qe noire mpaisou voix paleca inieux que

tion du village de Granby tiendra les lesrapaiilor wn une forme, Rovoyrz-

dites bdtisses romplélement assurées nou sotra application, et mous vass ape

das avc compagnie d'erreurde
le première classe ‘que la dite Com- demande.

Toute comma wy par ja matle sera! ner, «4 cela aux frais et dépens de la
jremplie avec soin et promplitude.
i Lawrenreville, 12 mare 1295,

A que yon fans pendant Pele, Ferives-nony

paguie de Tabac Empire pourra desi:

|

pour avoir «ou détails,

! N ol de STONE & WELLINGTON,

dite Compagnie de Tabac Fmpire|y, W,Breur, Gérant MoNrREAL.
* dutant le dit terme de dix ans.

‘Tomkins, secrélaire-tréso- §

de lu dite municipalilé aless en vi-lphue grandle de ln boissance. Situation ;
à

par les présentes autorisés à passer !
Un contrat avec la die Compagnie de :

ADRESSE
DK GENS UE

Prolissionsesd'alfèures
À WATERLOO. ;

AVOCAIS
Chins A. Notting, Vis--vix ls Baugque,

1 Lâtiows du JevuxaL.
‘oalor.

Fuator.
neipale.

NOTAIRES
Etude = vib-k-vin

 

  

 

  

Lunia godoin, notaite-
l'hôtel dis postes.
JR Purtre, NI agent

d’wssurance, ele,
Eraeat F. lo Vareanes,
cipal,

 

    

  

JF RC Plislau, médeein-chnrorgiea, coin
den zuon de ls Conr nt Lewis,
rd l'agé, mindeein chirnrgien, ru

Fuster.
$11 Martin, mixdecln-clirurgion, Buena,

coin des ruos FF ter ot Shaw,
Dalierger, Pharmacien, roe Prue

chpate,

ONE, INBEN éneral, à
hou ar: lue Prinei 3

Le Vienx Magasin do Pierre, Hobinson &
Tenay, morehande généraux,

Modden & vlo, magasin général,
rue Principale,

 

A

    

  George W

  

fonderlen do Wal
généraux. Rue Pri

EL & |. Ciutes, neasehe
res of wehunedines nés

 

  

  

  

 

    , marshals ch
et gram ten Noptos, pluer du

marché,
Pierre Ilnbert, nangasisr

i babes, articles
ruin et flew
drerive, on face

   

    

  

  

p,
ogi

à. i
clhausasçon de toutes sortes.
tor,

 

À Tuner,
Bouchard, marchafpicler ob

Île Eva
  

  

lor-failes, ele, rue Foster.

p'wreuce, tiarchun.t de gruio, forme
piearien, rubies de jardin, mnr-

choudlisvo réchox, choussüree, tepisse-
ties rideaux. Unerb du Iepôt,

J 8. Maguire, épicories, fleur, gai,
chunsaures, Carré du dépôt.

No 0. Rockwell— épleeries, vulssello,
chaussures, ele

11. Hille, épleier et putisdior, fus Prine

pale
K'Hill & Fou, no ia dy vhausntures

of hurunis, fae Principle,

INDUSTRIELS
Abram Wallace, fabricant ile porten, chi

wines Julousice, bols à vondre, ele,
rue Principale,

Fdward Sine, curonmer, fabrivant de
pris etchasais, blanchirseur el vm-
suvotour, Îtue Principalo,

W, lt, Lafehvre, manufuctarior de teur
bien de toutes sorts , run Prine.pule.

J, 1. Wallace & file, carrossiors «0 fabri
cane de porte, chassis of jutounics.

BIJOUTIERS
EN Shaw, nsrchin)

el ohjotu de funtaleie,
trumenta Jo mosique.
WE Comtemanche— montres, horloges,

réparntions. Bue Foor,
w Wake rlogar «4 Injoutlor pra
cen, facade lu tuanofacturs de
drive

ARCHANDS-TAILLEURS

 

  

ntive, bijoux
que at it  

 

   

 

  
      

   

 

JF.
ei

Jérémie Gobrille,
Urincipale,

E. J Waymonds
Principale.

Smith Mullin & Cie, marchands-talilenrs
E. Pinsonneualt, géraut, re Principale

BARBIERS-COIFFEURS
George Gubrina, bains à can chmtudu et à

eng frodde. Hue Principale.
A. F, Beandry, warclundde fruits of (0
Vucs, on Fain du marché.

FERBLANTIERS
8 di Bhepurd, forblautior et couvrent,

rue Principale,
WM Fessenden, marchand de podles et
de forbluntarie, Carré du dépô +

ieorga À l'uirler, ferhlantior » plomtsier,

couvrenr ri marchand ds pdles de
tontes nertes, Jue Foster.

BOUCHERS ET CHARCUTIERS
Clovie Léragon, rue Foster. Etal an mure

lié centre,
Luke MeFarla
au marché centre,

J. McFarlane, ras Nord. Fal, warché
contr

W.F, Shons, bouchor de In cité, me
Clr, cto Sorkin.

ROULANUERN

Autoine Horgoron, rue Principale,
Alfred Fuel, rus Fuster,

J-tailfgur, rue
birenn du Jorusal

archand-tulllenr, re

 

, Avenue C.F. R. Eta

   

  

 

 aulne, propriétaire,
I. — être Lows—d 4 Pu-

   

  
Hotel
quelle, | ire,
totel Domivton, — Carré du Dépôt,=
Jon Gentron, propriétaire,

FOHGERONN

Hyacinthe À Trudgau, forgeron et voita-
Tier, rue Foster.

George Moynan, furgeronet fubricant do
voilures «ie toules sortes, rue Foster,

Charlea Brouillet, forgeron ot marchand
do voitarou de toutes sortes, mio Foster,
FX Lussior, môvanicleu et forgeron px.

pret, Carré du Dépôt,

DIVEIN

Bunnies des Cantona do LE, WT Briggs,
Gérant,

JEE

  

r, artiste-plotogeaghie, roe Prine 

 

civale,
H Honnett,eellier, har3 etchanesires,
rue Principale,

Conrtemanche & Frère, entreprencors de
pompen fanèbres, tailleura de monu-
wents, oe Foster
   rv oeapott, plus,

law C) 

ché
Pierre Leloux, à Wisnior, rue Fons, 

 Foster el Ÿ
“la Soi

Jovusancohdea Ry
Waterloo,

| dhaprise
queeimoriweur 61

     

    

 

Allen, Taylor & Cie, propriétaires des];
a ot tuaechunds |j

a Bouchant, marchandises «èches, |

Hotel dn Canwli— Plaga dn Marché |

ste, ,
Gadefrol Toiner, cordonnier, ple mae

RRR
Toutes les fois qu’une boîte
d'allumettes est remarquable par ln certitude de pro-nin aCuire une lumière avec chaque allumette par ‘absence
de i.le toute odeur sulphareuse et par lu haute et uniforme
qualité de son contenu, il est certuin que cette boîte
renferme les

Allumenes de E. 8, EODY,
  
  

LA SOCIETE ARTISTIQUECANADIENNE
Fondée dans ;Fondée dans le butde répandre et de développer le goûtde la

musique et d'encourager les artistes.
(acorperéepar Fettros-Patentens lo 26 décombre 1594).

Capital Action : - - $50,000.

Bureaux : 1866, vue Ste Catherine, MONTREAL.
En face do l'Opéra Français,

2856 Peir d'une valeur totale de $5008.00 sont d'istribuéstousles 15 jours

1 Prix de $1000
1 400
oo 150

Et une fouls d'autres prix variant de $50 A $1.00.

PRIX DU BILLET. - - 10 Cents.

Dustribuntlon foun len ni ipoisse jonts. Billets envoyés par In porte « ‘| « ar oh
dn prix et d'un vibrer vor ' cuption

 

A. LEFEBVRE, Agent, WATERLOO.
Burean : En face du March

 

  

R'I-P-A-N-
ONE GIVES RELIEF.

Comin: braucudy « autiss bonnes
chimes ausel. Wala sous pouvez en
wills le tleque enna etalute nl sous
arian woe bouteille de”

Perry Davis’

PAIN
KILLER

vous Is main, Coat us enttdote atall.
Mible contre douleurs de toutes bortes.

A Vends par Lous lise Phasmacions.
Unie Une cuillère à thé dant une daml-verre d'eau ou da (ail (ei + po a)

 

mm

LA COMPAGNIE

d'AprovisionnementsAlix ntairesdeMontrenl
GANITEE)

L'une des plus puissantes maisons commerciales du Dominion.

IMPORTAIEUR DE IROYISIONS
a+ . . .
Epiceries, Vins, Liqueurs,

—-CONSERVEN ALIMENTAIREN

 

W@F-T'uuter lo smarchanliernront de première qualitéet telles que représentées

Nous not
den commande

   

vol. dunnor satisfaction & ceux qninous donneront
nt, weld pas nos gents.

L. W. TELMOSSE, Gérant général.

P.A.TRUGEAU, Agent pour les Cuntons de l'Est.

87 et BU, rue St Jacques, MONTREAL.

—

IVEPORTANT
JEREMTE COBEÏLEE

Bur qui vous pouvez toujours enmpter, est toujunire À Tu même plave,

Là ou il vient de recevoir un gros assortiment
d'importations du printemps,

Con nton les phan Hospitrou i
8 voie nv.” berott d'un habillement,
ris wind fos dus us poasibles,

ARTICLES DE VETEMENTS POUR MESSIEURS.
tnntile de n article particulier daus cette ligne, te sock Élant ai

si bas quo vous croirisz qn’on vous en fait présent.

  ment Junin #16 apportés à Walerleo.
nuquez pas d'oxatuiner son mlock. bas  

    

    sir va répntutian, vy te Laisasit sortie do chee lui que do l'ouvrage de pronière

CHAUSSURES ! CHAUSSURES!
Veuant d’être reçues nue Leble ligne de chateneres du mensieurx dans tous los

goûta et vendues À des prix réellement étonnants.

‘Acaai : Un lot considérablo de chupenox, «una les dernivrs goûts el qui rous

iront à morveille, ;

Ne mintiques pas de le- voir, ot d'en dermauiher les prix qui sont justes.
Bien 1rapectusosement,

J. GOBEILLE
MARCHAND TAILLEUR.

   
ENTREZAU NOUVEAU

Magasin be BDijouteries,
—— FOUR VOS —

Horloges, Montres en Or et en Argent
JONCS DE MARIAGES, BIJOUTERIES, LUNETTES, ETC.

J'attiro votre attention particulièrement sur m0 assortiment de Pipe eu,Lois et en

Femme de ner quo je vends auprix enbtant.

 
 

I separations de montroe etdarloges garanties, et au plus but pris, 1 fant
trterreyeni HW AIT ONT ELLE CURVE.

[Lo “JOURNAL DE WATERLOO" rt
imprimé et publié duns la bites ol

W.E. COURTEMANCELH.,
HORLOCER ET BIJOUTIER,

Fon popaide fA l'ancienneplace de Win.Hackwelt, vicdovie AF. Savarin & Cle, place du Marché.

Waterlno, 1 junvier 18yd.

parle passé lo rousuluné wars d'autre fut qne de mainte- ’    



 

Aux callisateurs denr pas
nos diverses touchines ct que
plus amélioré et de plux parfais duns low ;
*t double pateuté, prouxe à foin horizuntuls perpétue!
scie combinée pateutée, crible chempinr, coups-puitio,

Nous avons grandement réduit nes prix pour
faciles. ; ; ;

Ecrivez pour circuluire spécialede outre 11
table de scie. Ces trois machines «ont vetrlur

Adyessez à

 

 

 

 “    

  Sona wins di 1clites À suletor, a
pachines pone travailler Je bois.

Engius ef Chandieres de 10 n

   

MACHINES AGRICOLESDE TOUTES

 

   
  
    
  

 

    

tamed
qed y

nin watt re strate
rue golundar et

    

bare sicople, conperpuille et
hr ik des px Liew edu,

O. CHALIFOUX & FILS,
ST HYACINTHE, F. @

rere et Aeudonteter, Tontes

200 forces.
 

LOUIS MORIN] À
USTHEPUESEUR EXORPT Sanktfl

[Ex-sorintendant du Cannlde Beans savillo, al
harnole.J

WATERLOU, F4,

 

Hine ot ani

Entroprenenr pour la construction u'é.
glises, d'édifices publier et do mnisone

tel, ot loa
puingniten

privées. doute qu'u

Flans © devis proputés 1x00 roin el Ent sin,
Fromptesuent —lan être ir

 

G. A. POIRIER
FENBLANTIER EF PIGMNER

ERLOO, P
1

  

Cc
Préveaes

big es

       
  
  
  

   

 mlntennut, alil ent prêt, «à
Tod otil ont ander hens waexécuter loutes lod con
ligne.
1 we chargerade

ie, couverture

 

ptoim-
Jule,ef  

 

"a .L’expêrionce qu'il a nequ
nlapi Etute-t)
ance gu) vourr

onguts, ustegailes de cui-

 

Vine, ei:
1g ont rullcitto.

aSoman don como ur
téléphone.

GEORUE A. POIRIER.
Waterloo, 30 août 1693.

[ment tospecifique

Fall filer

|
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À
Un engin

 

Di
AE.|, BEAULNE,Prop

WATERLOO, P, q.
Cu vasle ot magullique hotel, duns

Unes tunttr1isplendide,ut aucontrosier
alalros, «ot lo Lendez-vous du public
voyageur. On

y

trouve tontle confor!déslrable. L'établissoniont ronforme ls
tmeilloures salles pour échantillons que
vu puise trouver,

BEPAS À TOUT HEURE.

Bonnes Chambres, Tables Bien Servies
Excellentes Liqueurs,

—CIGARS DE CHOI)
M-Une voiture de I"éte. wroni al,

asre pour larrivée ot lo départ dechu
que train.

Waterloo,2 wvril L9K6,
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    orse's Indian
Root Pills

+270 save Doctors’ Bills sc! Ww. carl
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minus du
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Pour toutes Informations s'adresser à
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Un vienx médecin retiré, nyant
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Liniment Minard guérit les mala:-
ses,

————

‘INE MERE
RECONNAISSANTE

it conte comment Ia vie de
sit lille a été sauvée

 
Scnénie et une délélité géniale l'a

Les méslecites n'avuieut nucun oopoir
dde he rumeur à Ja wanté.— Lex PilaloeRees Ju Dr Williwms prouvent encore
te Fol qu'elles bunt un swsetan,
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Une note onnetle parue dans
Free Press” il y à quelque
tps disait gue Melle Sophie Bé-
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  résultant d'hu-
ns le sang, telles

e, érésipile chromque,
et loutes aulres maladies analogues
dans lesquelles elles peuveut être
adminisirées en touts sûrete
Ces Pilules sont manufactures

par la DrWilliams’ Medueins Cum
pany, BrockvilleOut, et Schence
lady, N. Y. et se veudent seals.
ment en bolles portant sur l'enve-
loppe la marque de commercede la

 

 

compagnie, à 50 cts la buîte. ou six à
hoites pour 82,50.

Elles sont aussi ir apécitique
or les maladies partieu nx

mt, telles que suppressions, ir-
; végularités, et toutes sortes de fai
“blesse

le teint dela santé aux
| joues ples vl creuses. Pun les
thames elles opérent nue guérison
radicale dans tous as de sur
niensge intellectuel, excès ne Lra
vail on excès d'iuueun geure, L'em-
ploi dece merveilens remède n’en
(ralge pus de mauvais elfets ol on

Winistree aux enfants eu
Ou pent se les

hez tons les pharmaciens
ou directement par la malle eu s'a-
dressant à la Dr Williams Mé
ne Company.
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1 REMEDE POUN LES FENNES
rogularités du systeme par.
au sexe faible sont jova.

mlablement corrigés, sans douleurs
el sung inconvinnl, par l'usage des
Pilules de Racines Sauvages du
Dr Morse. C'est la médecine la
plus infaillible et là plus sûre pour

inard guérit la earget

    

y

1

ELCs los nraladies des femmes de
dv.

|

tous âges, et plus particulièrement  

  

ya vie eles
OSLpar ses pa

période d'iugoi
Ou nous avait dit
vue ri

Sophie vl tam
droit aux méde
Ihe faut di
is ben Piles
us, Sopl

ul bien dol
>, la plus

 

    

  

ujourd'hni
Roses du Dr

dans Ja

 

  

 

 

  

  

     
  

 
  
  

  

  

     

 

  

 

  

 

     
   

    

  

tnt le mal. Toul es.
lu les dé-

«plusieurs cures operées
= Vilules Roses du Dr Wil-

à pen pre 3 ve lemps
eription, dans Jo

  

 

  

 

  
      

  

 

   

   

  

  

 

Fief4 Ms pous-
‘a . -     

dhje venue
“Hw inmlsion,

  

line vines une
" Heltement
hin  é
agement énorme :
ableses couleurs

DA prirent one à
sauté el son

intent
re expres.

 

eu
Plus, Avant que

e fut finie Sophie €
* lever et de marcher, eten en

(encore «lle restons com
santé, et elle se deli

mort. Aux Pilu-

  

 

   

ce changement, car nous
ns avrèlé le remède du méde-

 

  

   
  

   

  

 

  

cin, et nousne loi duntiot que
des pilules, suivant les directions
marque ar la boite, vie de
va fille à été "ilules
Roses el
ques son-

re

     
gusrison, vu

espe impossible de
pauvre enfant qui
jeune lille aux jones

1 régulièrement à ses
Hilla même personte en

 

  

   

 

 

au si court espace de temps, el
pouvez erate si je conseille

sius malade de Prendre re 

  
  

   

  

 

ble  

 

> de la guâve, « -
NIE; son petit physi

santé dials tous ses
PUL, pendant gue son Vl

Ate, gui est unr:
¢. Elle carvobore

vait dit, tout
peu. Le bon
at dans celle

misère à vu i

 

  

 

+ la
se qques sa mère  
loge mainna
Hol fa

  

  nliance daus Jos Pity
Dr Wiilia

d'autres Milles

  
  
  

 

y qui feront
bles et mala-

des re qu'elles ont fait poursa le,
l'ilules Roses du Dr Willi.

ams pour les personnes ples sant
an spécifh
maladies te

Ite infaillible” pour kg
Îles que l’ataxie locomo-

la paralysie, la danse le St
la sciatique, la uévialgie, le

alisme, le malde dle nerveux
ites de la grippe, palpitations
"ar, ces sentiments de malaiseant de prosiralion nerveuse ;

 

     
   

  
  

 

  

   

  
  

©1 Heconposesoi
n

|

Fsrine de blé d'Uude, g24.00

 

dans nolie clunal. Les dames qui
i jouir de la santé devraient

5 des pilules. Aucune
  

 

loujours
[de celles ini en prowl une fois ne

voudraient s'eu pi r Les llu-
Jesde Hacines Sauvages du Dr

 

[Morse sont vendues far tous lus
>| Phaen

 

Marché de Waterloo

samedi, à juillet 106,

  

  

 

       

    

   

    

   

   

  

 

  
  

 

; pi A rouver à e #«
[i k Ie hs Br

w me rover jour Bonere fein, In livre $ 0a- J * joor ER TOs J) gre en tine zouI “ Jour et muedire nan, Jui ter) oo Pera 0% urquels ' BS HEE Fient LHL, Jong nis Peers derald !bea se soul multipliesnoe wax a long.

|

Miel en rayon purib "we œwir ærmante 7 N'estib pas vrai s el des

|

Mel en pot, Wu 12see ens herbes sons voleol Le fer: (ins, In dunzni 75 lerres et que la plu- s

|

Pommes pur quart, vo ouvous Ja “f
Pommes par minot. w 0
Patates par mint wow1
Oignons par mw" isYass Ui yp Lurd pur vont livres. 700 500Wlestent sit feure ç mais, que elLenan + joues juni Lard salé par ibn, Wonil yoennent par anllions| go, hype, uches cousine votre 8 10es ME hess, I. oil. Elle oitue endormie cb Sambans inmés par he, Boon" » ri i Bray sens courage et si faible go Saindoux par lv 1 12ment que " ! or ur .an poil qu'il» ont que Yacub ae annrior. ba onI gouserenent ut et (op

12 vovu
pr eu ths. ë 8ie

itt ved, In pide ou vo. es s *

|

ies par ll 0de végligeu > détruire Jes v sou lit, ne Poulin par conpl MRPèvbes el tout Le me aveusouci de ce qui Poulets Par conjle uo à v.00ie : après fout e Hour Un ernl Peaux voru % 3Juestion est d'usr intérét public 4 puis que conte ; as wote
ma au re-

|

Fois Tranede 20 pos par corde 1,45Une antreluistoive vy is enti nous (nes notre

|

Bommon “ ” [ECT]i ‘ tion à Ja volonté du 0.00 5.09ciel. Ou veillait Sophie jour et' Hull, mids avechaogemert nel prix LES RAINS CHEZ Sus Mal.ie vimisée an dire « | it, soul un change- CHANDSNotre

Avoine, pour 52 Mb + 030» 048

   
    

  

 

Ble, par VO lbs. LU Ls
Bléd'inde. 0 75
Orgo, par 48 II w %
Satrasin, jaune où noi 0 7
Grate do Mit... we O00 3.75

1.10
120

1.20

L235
12
2.50

  0, $25.00

Fatine de Sarrusin par 100 Jb.

 

PILULES
be BRISTOL.
Guériszent les Attagues de Bikes,

Mgroînes, Dyspeprie, l'areise du Foie et
tous Maux d'Estomae,

|PILULES|
oe BRISTOL

Sont Entièrement Végéales, éléga
tent l'ébeloy pées de Sucre ot ne causent

ni tranchées niinfispari.jonr,

|PILULES|
oe BRISTOL,

mema
Aynssent d'ucement raais tamlement et

complètement. « La p'usebre vs douane de
famille, Tous les Pharmac lens) nent Je;

 
 

 

 

 

 
PILULES

oe BRISTOL.     

| Ferme a Vendre
Bon marché, ritude & Esst Bolton, 410ecres, en culture, Leur bols, 1076

   

 

érables, bonnes bâtisses, enn do sourceduna las bâtiments, à 6 milles Eastmanol du C. P.

R

.

,

commmnienrions par dilf

 

gence, belle vue aur le Ine Metophrema-
Bow.

Prevriétuire

 

R, BU
Village, P. 4.

$

|

rar

r

m

r

e

Proprietes a Vendre
OU A LOUER

Deux magasins, un
polit, situés dans lo

ville de Farn
hôtal tout monblé,
lonées où veudues à

Pour plus
au voussigné.

grand et un phos
tre dde ta florie. §

ainsi qu'unCet propriétés seront
de bonnes conditions.le information s'airesser :

  
   

   
   

0. BOISVERT,
4 was 95. j.0.0, i Farnham, Qué, i 

 

 

Vo

     

ne peut'pss avoir
twonblex da mé-
 

    

Mais vour
uréablemen, surpris si vous vouezchez W. R. Lefsbtre, manufacturierdemeubles. Pour vos $10.00 vous wuresuaLel imeublement de chambre à rou-cher, orcraux—combrenant eile, un hureanavec ne tableet        eux © », sont desmeubles réellement leaux. Venez lesvois,

Atisai : wieublen de sblon, depuis$20.00 on Mmentant—guelyme chose de

(RIEboned!
LOUAGE

—_A—

l'Hotel du Cañada
{FLACK bD MARCHE)

  

À tant lieure on peut se procorer opbou cheval et une bonne voiture,Prix dox plus ralsonnables.
1G 1, CURTIS,

Propriétaire,

 

23—ln

—_——

W.. Me FESSENDEN
FEHRLANTIER KT PLOMBIER.
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CARREDUDEPOT
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laiterle elde eurrorie,
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wu et Jo flardean raétallique ste Wahers

J. B. KTHIER
ARTISTE-PHOTOGRAPHE

Employé depuiut ans à In mnison
Arlen & Co., Montréal,

(Successeur de Qu Rundull,)
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pour craysux, portraits à l'encre de chine
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Par suite "une errenr des expéditeurs
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Meaux en toile, de diversessouleurg, avee Frauge où rane frange,Montes sur rouleaux à resort, À trés baspris. (Pas de ces rideaux qui déchirentaprès quele solaid à hautes pendant
deus ou troin sen,

 

   
 

 

    
  

   
Ceux qui ont besoin de belly et bun:ne conlu de coton à ntlacher en trouve.
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Notaires,

Greffiers, 

Journal de Waterly
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Cartes de visite,

Billets promissoires,

Regus genéraux,
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Catalogues,

Listes des prix,

Programmes,

LETTRES FUNERAIRES,
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Joute commande fan Écu ou fan féléphone
s01w exécutée avec promplidude.

KE>Nos prix sont toujours les plus bas possibles.
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TOUJOURS AU VIEUX MAGABIN

PLACE DU MARCHE

ANTONIO CHAGNON
TABACONISTE

WATERLOO,PQ.
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